
eT,

WMM

f-ve c%,,'CULTIVATEURS DE PP,%jx ESORGANE DK4%j

qptszc, JUILLIST 1917 go

grw
î li Productiau ýa viabde à-.:i;p1ýd.j. paque

le@ag=
PSU

MI

pros -cou s CI 0 ýc%
,Cs

do comme: i p mùé 9adme", ý14ý

:Àu
..... .... ..

ta N âe fàAk ý-ûiýmue 1ABlew.

Amwur bêterûti 
À à0l,

ce

'l' 

n

Isly plu

MAI y
rift

mm'-

Con

IZie
roi 

zi



êt,LIE ýBplulrbTm-

.N'am

'U14 Imm Ilsst
"POU, %Mt. Pal" l"M 11W

'*#N'tERNATIONAL» . >

gode Mr lu, enam t bw«. ot9l, TANGUAY, Limnée
-PAUL, QUEBEC

......................

mine dramà et provisien
Nom pou"» ox"u vu Mwo»

.$014 -LTD
Fouegg tN lui 

léialité Grains et:

Sem"

ýF1TZPATR1 
lob

lu" DIE Wilouitit"

AVOCAT.$ Ét FBM*9u»:..

M 9 107, Cm dé la moi
L. U. i UACUM bUP»ýU MI

to ' h
et 12: e e g,

m e à W,
RD 15

",i" pe 1" 10

ïi
1 id 0 k au

_1 -ýI-, v

2ý Mîr
e7i

15

P'#k e_*éîý



LE BULLETINrDE LA FERME

CEI-1 LA BANQUE NATIONALE
FONDÉE EN ià-6oMOULANGE

CAPITAL AUTORISE 46,000,000.00
CAPITAL PAYE $2,OW,000.00

est mue par un engin BàâzRvz - - $2,04)0,000.00

à gazoline de 4 forces 1«23r.Sucoursales et Aga nces dans la Province9o

La plus vieille banque canadienne-française du pays, fondée pour
favoriser les intérêts des Canadiens-Français et développer les ressour-
ces des centres agricoles et industriels'& la Province de Québec.

Elle a été une force pour l'industrie et un r9mpart pottr 1 'agricul-
ture,

Nous, sollicitons donc les dépôts des cultivateuTe -et de tous ceux
qui veulent épargner-

Nous offrons les meilleures garanties possibles.

CIaisse d'Epargue à toutes les succursales
Notre service de correspondants étrangers nous permet d'émettre,

aux ni.e illeu i s taux, des chèques et mandats payables dan!O tous les
pays.

Nous prêtons aussi lorsque la garantie offerte est acceptable

pitalis'
L'intérêt est de 3% Ca 1 e

deux fois par année.

Cette XQulange peut D emioMt la mg, szaeublit lu terWoomp»t«,bt coimUti lot terres légères. C'nt
.e."» de 4 à 12 minots Ume granà souroe de richme, rartiout depub qu'il St pomble de se proourer à lxm

tompt* u» b&tWm méwàlàique pàrwte.
CEÎTE BATMUMSt. labriqu6o par Rgu.

cette X«Iwlp fait.. nue ré«mt umm ho dioAwtm, ens est légère,

plus Avec
.jcý e pa«"Irque il m- dýbu» r"t#M. Une ma." de'4 fogm bat

m uvm de vai" m 10 heuwe. une de
7 form b*t luut IM Bym qM 10 haum.

W', POUR VOTRE ENGIN APEIrROLÈOU.GAZOLINE

Nous avons l'engin le plus simpko le Phu facile

à eonduire, le plue 6conornique et garanti eow
.*W itw.ns ami

tous les rafflrte. Demaudes-nous notre 06taw

et nos prix
WWW.-BACINÈS, Etc. »e êtu

11 "un mut prQbbWýe&t un EPANDEUR D'ENGRAIS. Natmmachi
-avam rA -poum cý@ kigeum il ne rkk Ua=mt de fagen àdistribuer 8

:% "lape d 'mg" par wpXt,ý la ut dour d* Uut4», très léger et b a de
T Ditm.JJ ry, Sù ,

IqO"R

ýX juum 4MITEFI:::_:ý. x p0Njý

rn M à- V*
iLogin :de,ýY*4eb 1ýp ton
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-'Pt*À wo"ujýe dur là, awï,ýft dëý ouwnç 25ý-
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EDITORIAL

Jeunesse apicole

Ne nous abusons pas. Ceux qui se préoccupent, avec sincérité, du développement
moral et matériel Ide la patrie sSt plus nombreux qu'on ne le croit. Grâce à Dieu, nosgouvernements provinciaux comptent aujourd'hui, parn rs re an-à leu présent ts, des hommes
dignes de la confiance du peuple. Étonnants so » nt les progrès accomplis depuis vingt
ans dam les domaines de l'agriculture, de la coloruisation, de la voierie, de l'hygiène et de
l'exploitation des richesses nationales. Et le crédit canadiei4, devant les autres pays,
S'est mis en bonne posture.

Cette somme de progrès n'est pas dûe uniquement au pouvoir gouvernemental.
Notre clergé, nos associations d'études et d'Suvres nationales, nos institutions fifiancières
y ont largement contribué; il ne nous est pas permis de l'ignorer. Toutefois, si l'avance-
ment n'a pas été aussi rapide. qu'on eÛt pÛ le souhaiter il y a des misons, que nous
n'entreprendrons pas d'expliquer toutes, mais dont une mérite à fixer notre attention.

La Belgique, si déplorablement, cuýragée à cette heure, est citée comme le pays le
mieux organisé au point de vue du developp.ement -de ses ressources. Et cet ensemble
liemk)niéux çl'iiiiifittiýtionÈ coopératives édticatrices,'aecoles, industrielles, et,-. financiéM
q u uJ stifie son axiome national;, cette union qui fit sa force morale explique son dévelop-
penién rapide, et sa, réputation universelle. Tous" s Belges out 1ý même id
ponverp avec Vffl avancement. ééono là cOnÜne 8011le F w le peu- Jvoian, Maç»A t..Oe Peup

-eettè mentWité' àÈS Mý té 1J faut la er6«. NonseÛlement, notre ré-
éducatioàà wl, iàý, toiteA:-nôi inediiùtionscloivent se saisir de cêtte pffio 011iller llàxili ulaireý e, a oýfte nationalebilpré POP par vufformité d'aspirations; pétrir les

l'amour effectif du igolý qui. notw fait vivS et de l'histoire qui
te jour où tous les canadiens voudront la patrie grandepar son niveau

Efttuel vrospère jo
ï,- erâ puis"t parcequ il. aura à son service linstruction des individus; la compétence'

Profesuonnene,,et. upissânt. toutes ces form'la'ýaopérîàion-honilète:(Ies iàém
ît, notre grande richesse est dààe,!',éiploitation dù sol Chacun ae nou84

dé, faýý diverses, lit ontribuer, au d4veloppèment de VagÈeulture canadiennep:si ùousý
pei6wàýi!à' i.àpootoýàt- Pour lièilteét 'de t16utea

per, il attepd4es ouvriers.
les bëýww'. eoi" voulons Y, týmvamëri.

bom Riïý te;rM; k que le iemux 110, us 'ofit Jutëil,, -P :nous, 8O1ý" je jeu-VaimansL pour sou,
Pawequ delk.1 J, L

)àý déféWrous eHêznýý lés tradw 1 tëücbiùtëo ït4îý--.P1ù
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1ATER
_1ýý q6 cim, -fient et 7*pproçtëtt: 41.

pur', lir t nécessaire aux
lmdra,,. fýlut'qu Oins; paroisse, Et elle fonctionne toi

pu:spul, irfaut le pAparer oùee trouve des gensinteuigentietXI ortie. 1 1 ý .:.ýr, 9ýx off que Oomprennent les besoins de jjýScm 'de PbW&tiot du
Zý'Guvws4-. tObisi efou aussi "lu gros bli làI

Y%ilietix dt la r«Mè
Voici un rapport de caisi

mQnt,. C'est celui de gte-Cérniatn'e Iiiri 30, 4ne St-V-aliere !ý éw Slètre à la. Fý*àoè il awcalli 1'ý -" Ter, une pai rel tivmeai,
Paroisse de- cultivateurs,. deloi la trMpëtte,à jeté leY* P@. qM UeS journalierg. cette

"Il y à l0i "ýaffld ilée en juillet le12. Et a date eneý,-ëét'4Abe»«Amt - 24 »lu pu ai -jà. Aux Ar.ibe4l . L'404 6à,».00 (udue à Ili n Million cent
Mille) pbý de mouivewmt gêndé, la #Étendu.w"lio"p= f«dsý:. Elle a déjà prêtérâz ÉW*iam pu embM& gatù*, par1w soldai et.et pgr 1VouO*ýR tlàve"Afin d'i i urs . ýW 1 1«w 1tmi duo =» édm" de. Wts, en colm 11» 

-Où. L-Mý*S dit ma& W OO fondsbataI Je Mis br4vement 16 0oup feu
-de MOrs, es, elle doune déjà:&-Quentin etde ù". QuelleLi rioni 8001al do Uffé, de garanties'aux dépouanw..dpopéo.qw omtte aw-aca buxue de; n'os: bram

1( ikmN qw veulent w1fîý eý finir1A CSur de Jésus, C'est lamour ýqji le iahts et: 370 emprunteurs P
.41Uk" dà, ni Âlje-nmOt, amour de Dien et amour de noluill. 11onneur ces paroi inte=448.8eai
doae du xiiwg '414 wSifflt or_et waede.ieàutei;

N'ont-ils 11, x fla imat: et mWri&wdimx, Ai br" i:
#oùýVd leur, mitre U&es PoSýc1e ne rii da= tous lu OMM pourleu epondre ux agrlodu n"ùxllëp6e, ils ýwt tw,,umlçs"t' ç14ýt ý"t'

lei , 1 , si rapide d'acevea, obe, îZî le P"ý1M: ; . . . . U ýý
que k4re Y éÙý pý1r eeurer eur les! riý e d ultý 1. 1, ".

Reg et leurs ýoegmqüi ïà1ý t enfin Pekli ee»ég grande.: art'p le: aux ournagul x -et
le dwre. li bliwa:de wuiW Au ý ry(àý Cie "Sles deqiléebp de la 1ýý , ýtt tu On , si èembilefils (rè,ýî*t Miqurl'em cie',toue les 'd

ewtiemi,4 Cesf 14 "Mèir eotie44%uoiar eè:ýýU1îWJck. Cm lis a ôtres
es>tue.àîen, tet bâ

'!qui, Multiille, pour =ut y â0ou ývrièm, - que dont je dé
é?e6t enfin le VM dïl

et le mot d'otdm, des &xý fos>' Et nous (1ýoyon8 ilm aete deti oemii» une, brutepropwwne, ýk - *le ', pr.(Mer jý>ûerU
PleuM,10 ý»Wýe ViSme, j'ai donnéreg"". dû pain Aý,p«4'Il faut, qW11 rèew âf W bx1WdW',ý_ .,)b

eaU ru te.etautor*'io qu i bioné ilQu 1 ins
d>= et.«.U OÈM. à obýC.un son pardoir, M Xýw à eni jqMi

'du»nte et en rqch,4- ct tignale ùý 4Î4 a -
&UPelime Our (eý 1 'q- , -n 1 onles ýk,ý 4î»ý w" et

.e a, entretenu
t ji;î ýeý

c est Mý 3.-z-À.
PO
prof i>lillléiiý

ýijeýV et cou bt qe âPit, àè ýîè'

et sir lénit M-et-»Ir &00 MOI
nàt

L;

"Il eM_ýwir
'0, ý m-tt,ý»
P ý -ýwMe P_î
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LE BULLETIN DE LA FE.RME

Cours avicole du "13ulletin de la Ferme" carafe; la bougie ne tarde pam à @,éteindre par
PuNié -ec la pmnùsiûn 6péciale des éfaut d'oxygène.

CULTU Pr&es de l'Instructiûn. chrétienne. Déboucher la carafe, retirer la bougie, la

(Suite de la page 10, numéro juin) rallumer et la dencendre de nouveau dam la
Carde; elle s'éteint avant d'arriver au fond.-
L'acideXXXVIle LEÇON carbonique est impropre à la coin.
bustion.

Protection des réoultes Économie Rural# Refaire lexPérienS, déboucher, retim
la bougie, jeter dam la carafe un peu d'eau

Tour obtenir de bonnes récoltes, il faut On perd'souvent plus daw un de chaux, Puis agiter: l'eau blanchit et des
les protéger contre leurs ennemis. Les in- flocons de carbonate de chaux se forment.
sectes occasionnent tous les ans, par leurs jour par négligence, qu'on ne L'acide carbonique trouble la transparencegagne dam une semaine par de ,eau de chaux.ravagR dam nos champs cultivée, des pertes

le travail.qui sè chiffrent par plus de Cent millions de LAu ET Lu som Dia pm£Éz.-Introduimnup.Aix est part de tirer ledollars. Une bonne partie de cm pertes une bougie allumée dans le goulot d'une
pourrait ètre prévMU6., Clest âcette " e meilleur parti de tous les agents de produc- carafe tenver8&. la flamme s'allonge, de-
que seapplique avec énergie le minist&e tion à la portée du cultivateur. vient fumeuse et s'éteint, un léger dépôt de

4 'féddraJ de, l'Agrieulture, car nous ne POU- AGENTS DE PRODtICMON.--Ceè agents sont noir de fumée paraU sur le fond de la carafe;
vous, en cette hem critique, où la produo- l'homme, la um, les engraie, les in,89rument8, le l'eau s'est ausai formée, etelle ruisselle Mrtîon de$ vivres offre une importance suprime, b.ýai1. Organiser une etilture, c'est la pour- le Vorre.
laiam perdre la plus peMte partie de nos voir de tous. ces agents de production; l'ad- Lm o.Avow Du PAvvREýÊcrassr du
plânýW " entjýrw, oâ%alw ou autres. La miniâtrer, c'est en diriger et en surveiller la feuilles d'oseme dans une assiette creuse
protection et laproduction des récoltes vont -arche- contemnt de l'eau, y déIayeý de l'argilefd pe.
, e L'uo"ùý3S.-Pour bien comprendre le rôle puis filtrer. La matière colorante de Vo-Généralment, on ne S,&perçoit de la pré- de l'homme) il faut le considérer au point de seille est abwrbéï par ý"gi1e, et le liquide
senee des iwectea que lomQu'ils ont déjà vue physique et au point de vue moral. passe limpide à travers le filtre. L'anffle
'cawé des dégata considérables. Nousrecom- L'homme en tant qu'agent phykque, est absorbant les'corps gru, on peut s'en aer-
mMdOM dolic alix cultivateurs de surveiller inférieur à lm nombre d'animaux; il est vir pour dégraisser les étoffes; c'est le savonatt«utivement, toutes leurs récoltes pour donc de l'intérét du cultivateur de faire du pauvre.
voir, las premiers Symptômes de ravagea. exécuter Par Ceux-ci les travaux qui dernan- MOTIM D'ENLEVER LES TACEMS D'ENCH».-
Dèo qu'ils cone tatent que Certains insectes dent un grand déploiement de force phy- Faire une tuhe d'encre sur un morceau de
sont à l'Suvre, ils doivent prendre des meeu- sique.-L'homme moral est celui qui et journal; mouiller l'endroit sali avec de l'eau
res pour enrayer l'attaque à sa naissance. Profondément religieux; il inapire la con- de Chlore ou de l'eau de Javelle; laver-à l'eau

ne cônnessent pm l'insecte, s'ils ne fiance et l'estime de Ses semblables parce or : la tache a dispam. nettoie
",vent pýa comment le eombatt», quilq qu'il est honnéte et juste. les Planchers, les pavés, les dallages, en cou-
envoient immé"t'Ament un spécimen de -U Valeur du sol déffld de sa (ci- vrant les taches d'encre. de chlorm de Mauý-.
cet insecte, et des plantes attaquées à leex, tilité, de sa situation, des débouchés, de l'é- &rroed d'ým peu de vînâtre ou d'acide eUý>
pert. le Plus Proche, soit à un oole d'agri- loifflmènt OuAe la proximité d'un Centre rhydrique.

$or% soit au n*àtke provincW de pA_ populeux, du prix de la m4n-dMüvm dam
eïmuw% ou encore à leur agronome bis- XXXVIIIe LEÇONcw;lau fonctionnaire Chargé de la station Ew(mm--La facilité deProduirepu de ,
entomokgique fédérale la plus proche ou, se. prücum dee engrais. à deq> prix oMvf»Aý
enfin direîtemeni & ientomotfflM du, hlm joue un 9m'nd z6le dAns, une culture. La

eàgimi- quantité d eqpýÀà, dok am prup«do»ée Trois déménagements. équivaletkt,-sans «&4 à l'étendue du »ol à fumer dmquç. àrjj6e,ý à un inoeudiei ân.)ýck3 bonpilà sur les Mesures à Pftnd", Tou. La mdýrAn.--est, un des agentslà remiloi.
toa les letti« et lu paquet% quiý» pèsent pu tâtion'fflicOle. il doit ètre en r&pport &w, Vùne, onaditions essentielles du bon

ýp1uâý dý -ri -Onces pmwpt Atft enmiés non. "importance de la ferme, pow aider le.éul- Anlénâgemesnt d'UnO' UPWtRtiOndam a appropriation dés4ý Cl1is à leimtomolodde.. du Dominion; tivateur Ms travaux et lui fourmr une dans, la di position &t y
lui lettru et bu SPéciniené env6yés aux grande Partie des fu indispen"les à bAtinien1ý0.

-- Lhygiène interdit de bem44tëo 'endroits mentionak, doivent être ses terres-
LU DÙBOIUCErg8.--Oq ^appelle dMoUçh& tir AU b&AOUd OU. OW un 801 Marécageux, à

Pas à bigt" toutes Issatth- le ]ieWý OÙ l'On PO anger, lm cause de l'humidité, si contraire à la Mnt4.
01, à denmiSder $lm nM"ý produits de la fermé, comme les céréales, Il faut. choisir, is',il est possible, un terrain

-peut vow faire subir, la vWnde, le beurre, etc.-V" n ffl le un peu;êlévé, uu terrain un Peu en pente situé
te ainsi des brouillardSdený0YS des ayndicats et des cereJed;: Mri- à nl!-WtOau; On évi'È 

la vallée et les gmndo vents des crétee as-iwiniý ment télégraphks si ka aojuisitiom et les vçnteeý
4,âtttoue e«týwthnm ýLw,ùmcte# n'ont 'pýtMMOX-»u CIEL.-Aqmt tout ét WM

M qui par-deffl.z tout, le laboureur doit S'efforcer si un sol MuÏcfflux se trouvWt tropPM-bS1ýMw 4Qýê]MMM tw:une te
bien â4beubâe d'attiriff gar luý mw salumille, et ow tmvau]4 .. prbehé de Phabitation, -il ftudrait oe.prot6ger-

lm ý bénédictions casate,. -Som la rotec_ý contm la =UvWw influence:dés miames.P&T,tion divine, -çe3ten vai de& plmtstîýna 1àeýrhrês"auX MMeàux ew-PýýMe4tý ce sont là les mtiUem reiÀdw «,i U l sangJet omà etA 141aý qui ont.eaklei phn savantes éombk"i->ý santi; *u.
a po1w ý découvrir les p;Wý_ îîý -Qu'il n,,éub4é q c'eà pist 'ob- priW d'absorber lhmiditdetke 4mana,Ue-de d4etqý atm de, pý>uibw em *ee4tion de la -w 1Bý .du se4p»pr quilque toms d". eoue 1ýo" queIbMte» la reMe du.ciel féconde ses tra- bAtiments

&IMS feme< sur un, t$Mkùl d un aecès fàcilùiýIX A§ýr de, p4w fortes 0001M* Çimd -bon chemin:
parAiz.ê«ýp4 aig bord'd!uiL: ýune,

avaatap de imudre

lào feé&e a besoin dÙM grande .
pÔtiÊteý il, convient cloue î

4RW la mer 4n deý tm 84AAns le hett Oý
an fond d'une oRrde

Irgmioe. Ilý'-PeUt.bçýut de bougie all" bçiïpberjý Poý proIxM de, coiastrLùrè, 1jeun ât abon.
rEx P-M-VkCWO dé ewbec
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dànte et. de bonne qua1itiý tant pýôui est clans leameiâeurw Wnditions poUr Vèler l'air: la r piraties on te peut We
ýN le,: JO* "w robuste 80ftté. Mais trop Wu- AAM de bonnes conditions; tout le con«

Oant, VeM ment dEune ýoéno- -Vair pur est nétruQUOI4 kili6e ai. eegt 'bomttucdoù la Pl -part du temps, il reste en corps respiration.
en piem en bàtùmt sur un sol mouvant et de cherniée à la suite dîEm travail, qui à occa- PEU WMmVicz AV m4LUbMAJ:Y.px,ý1oad on Wexpose, à du ilbcdà et à du niýý Une #anâeïà6on aboncýn1ý, ou bien eur la flamme d'une bougie au moyendl
dépemea runieum il reste, une, partie dé# idurnéei trempé de pipe en terre. La fl=me se çýourbe'ét-jýïýo ÀIf,,' utant que powtàg, &.faut Phier, d'au" ielop il boim dé llead frdche, quiert une haute týmpératilae, 1ýrýChoisir un ".à rabri des vente du su ni àrri-eue wi 1 veM de demeurer MM cette Samme un peu de Jidu..nord-W. 't'"nlatm- à l'eBt..Ou âu. left P"< nkYuâMg et: boue anger on -ýbÙent de brillantes étincelles,s -mt la plus salubre.ud Chemom De -là des rdroidà%m" i des

DuwSmolq.-Iow bitiments d'im fer. cZýz des-,Èuidons de poitzi , d .ez -rllp-
me doivent We "Pose dé iffla à rendre le tgaumâv
"Mce faefle et widm"e; il en r&lwto' une 11-OU doatendt
ý0o11Q41ie de tempe et de fâtl-gùeg. Évi pourtant ai puu de mettre

ter. U4 pâtde" , km14u'oiý cesse de. travailler,
les constructiom basswet Ppu éclairées dé lîýP kalqu'on. est mouillé à la -Cibitir fx)ý Mtj viser à Iûme aîr4ra1Èý, ei à loar la sueur où
une lumière abondante, sont d 'garanties prendre unë

es ébuOeure sèche me JS cieux j,ýýnteUt,ýjà
-qu'on.mtre à.là

de wdubtté et de. bleu-être., méme lmqw(ýn a.
X.Mé par la wu,

LA maison du culti" avoir. U» . M. PU mélanger à Peau fr" e un
champs, si. tàmoine être um' levée au-dessus: La bîîtîcave, ou au ..peu de c'iéh même Ia Petîtè.ýj ton bonheur -i tu ne,jêùn 

j, le
de ý tmé pour permettre me lire fabrique th fflaupeut.

Mpffle pour la cité, tant au Cý»a&ýÀon de l'air, quýae fera par dee ventüàtem: tl4et Mages imff eneii, et
des souplraim 11:'U e $eront "bc Éwý Étaýýùwà1 conipare et Ipp.

4WUito de'ç"pière à Wouvrir facilement. Les dLàýàr. des vie ýCalMe et,
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Expà*nce8 de leurs poitrities le flot des envahisseurs mam' esprit de suite, sans méthode économique
boches, notre rôle n'en a pas moins une réfléchie.

PLANTES aux Ünportance absolument vitale, en ces temps Nous livrons cette note suggestive aux
lèvi% la menthe poivrée, la lavande, le roma. de crise presque mondiale, où de toutes parts nouveaux cultivateurs qui ne l'auraient pasrîn, la mélisse et le thym, et leur en faire l'on réclame de nos efforts une prýûduction encore expérimentée. Et I...qu'ils auront_connattre les propriétés. agricole plus abondante, en compensation fait tout leur Possible, comme travail intel-BOUTUIMS ST mARcoTms.-Faire des des déficits énormes occasionnés par les lectuel et physique, ils auront le droit deboutures de géranium, de chrysanthème, de ravages de la guerre, ainsi que par J'absence compter sur J'assistance spéciale de la divine
peuplier, de tilleul, de lilas, etc.; des Marcottes d'une fraction très élevée de là population Providence, en demandant avec ferveur etde vigne, d'Sillet, etc. virile des campagnes. persévérance, au Père céleste qui nourrit lesPIANTES CULTTVÏ" DANS LA PAROISSE.- Vous n'avez pas oublié, et vous n'oublie- oiseaux des champs, les bénédictions de laFaire Indiquer les p4tes cultivées dans la, rez pas de sitôt 1-avertissement, si sérieux fécondité et de la pleine mâturité.
paroisse i, Iffl couleurs de leurs feuilles, de leurs et si paternel à la fois, de l'honorable M. Jos.-
flammes, leurs usages, la manière de les cul- Ed- Caron, ministre de ]'Agriculture de notre FR Cu$ STAcxLEn

Province. Certes, il était de son ressort et Vauvert, 1917.
CLAMEXCNT DU PLANTES Du PAYS.- de es compétence de nous tenir un langage

Claseer ces plantes en divers groupes. arbres, qui honore singulièrement a& haute fonction,
arbrisseaux, herbes. puisqu'il est notre chef à nous, les profes-
.. PknteeîLnniel -bimnuellR-vivaffl. eionnela de l'Agriculture. Notre devoir

PlanUs ut"---thmentaim,-potagâ-es, çst donc bien tracé. Soyons hommes de dis-
fourragères, -en t, etc. cipline, faisons bloc autour de notre chef, ennit' 'bles ou vénéneuses (uiiliaée8 enPlantes lm mettant en pratique ses sages conseils. La

charité envers nos concitoyens des villes, la
Élanteo*m"cinaks,-textaes. raison patriotique, notre propre intérêt
Phntee A bois dur,--à bois tendre. MOUB Pressent de régler sans retard notre
Arbrea fruitiers,-arbus.tes fruitiers. conduite dans le sens indiqué d'une producý

tion plus large et d'une économie plus sévère Appel aux apiýculteurs
de nos deniers.

Au sujet de la production agricole inten- DOUBLONS LA PRODUCTION Du MIEL,' C'ESTDe la Main-d'oeuvre agricole sive, nous connaissons " le nord tunisien UN EXCELLENT MOYEN DE FRÎVENIR
un groupe réduit de vieux frères cu1tivaý LA FAMINE

OnIRENT LEURS SPýRvicrue.- teurs,-l'un âgé de 73 abB,-le8quels, malgré
ÇN Xtl»Ult GIXÈRAL VERS LA TERRE l'absencq de la jeunesse enrégimentée avec L'époque critique que nous traversons ne

les armées de France et de Salonique, ont laisse pu d'attirer l'attention des hommes
"u de Placement agricole, au Mini, cependant imposé en 1916 six cents arpenta vraiment sérieux, des hommes soucieux de

fAgriculture de Québec, reço.'t chaque en céréales. La récolte, réquisitionnée aux leurs avantages personnels et des intérôts de
deslettirée d'ancien@ cultivateurs, d'ou- trois quarts, . a fourni assez d'avoine pour leur pays. Chaque jour nous entendons des

nts enaeculture, et dautrffl l'entretien d'un escadron de chevaux, et hommes avertis nous annoncer, avec des
p«tgohiu* ý de tous le$ igw, offrant, leurs amz de blé pour amurer le pain de l'année arguments à l'appui, que la lutte pour la vie

à des eonditio4s accommodantes, courante à 400 combattants. Voilà un bel Be fer'à de plus en plus difficile et que la famine
*Mt ý Odmxne fermiers, soit comme aides pour exemPle- même peut se faire sentir dans un avenir

oil en permgnence, Lj t Si dans chacune des 13,000 fermes de la rapproché.
dOrm des plus. fayor'ables pour la elaffl gîW, province de' Québec l'on visait à obtenir En face de cet état, de chose, nous consti-

d'augmenter eew Mdemeute un rendement sinon 6quivalent, du inoins tom de toutes parts une activité nouvelle.
de proportionnel: aux âwtMm disýibleeý non Cham met en ceuvré les ressources de, sonuleumnt lé. eeriit largement ravitaillé, initiativ* pour Wamurer des jopays 

urs moins soin-Jzdftt diA4ricû1tujMý 4,«Mktlvatem, trou Inais .encore un bon tiers'de la production bru et rendre à son pays le service qu il est
roùt ks horin n6c@osAimý serait fibre peui l'exportation en pays dé- en droit d'exigerý Les apiculteurs plU8ýquê

retour là se gév&auw fort pourvue. tout autre ont dù compreu&e cette Situs-
hèùteý AIW ýpeIItoft augi4rer de u réolultataid6ehmUe exige de nous, nomme tion, eu. ils y, sont tout partictilièrement in-
ce ZMIid ifflTeMMt Une surproduction qui 02-tion préailàble, de la pr&Mm= ùnm& exmdB, èt les services qu'ils Peuvent rendre,
diMý , boue, lspérwwý le 'coùt exSmif " en vue dorganiser notre prochaine par une production plug abondante de miel,

campagne de eWtum. A l'Orpheh"t de sont vraiment considérables. Il suffit de
Vauvert, il est déjà convenu que notre cou. considérer un instant le prix déjà exhorbir
oeil du mois (tavril (premier dâmche) tant du sucre, qui mialheureusment-se fera
eoccupera surtout de cette unpertaute ques- de plus en plus rare à mesure que la guerre se

dý la fav""M tiS, afin d'avoir lin mois devant nous pour Prolongera, Pour ireeO=gttre que 10 miel est
à fourýw le ru& coup de appelé à jouer un rôle important dans J'ali-""VUIl," #riýpw4ü âffl I;iieùé eûmer lorsque, la, terre sera déelée. Le nieutation. Déjà l'an damier les demandes

4, nenkas« auoux>6, opémtiýàn, M&- müdk dé. l'outiUe4à agricole, - celui, des ým étaient plus grandes « il est à craindre qu à
liox, envergure, ""Yw. et des eiýgrsis naturels, le plan l'automne nous ne puissions toutes les satis-d'âswlerýêht; 

là 
répartition 

des 
ý rôý", 

de: 

faim, 

ée

ýîý ýîoft =Mbg&que, ilécessâtrment uneý*(;t4 e4w )iWie dé bobduitle4 _11illuem 21mikê à toutes 4 forées sua perý. hausse les
1ýÛ1=týPâ08t, obtÛit nÜtý= de 1«-. di teeffl. VÙiaý É ýÇe- é,Pn doit a m-ugi4m IL nom lait pWw- de ciýý que wie amis lm

Qmihn m«Wý* »J,(ý. eï pr6ýW Si fon ient ab quelque pimateun ontýpriq &M dispositions en vueZ44=ifiantý ý.,blbm dis MiLieux.. Éoug leiiî»ýM épat"ts, tbut ep Jïe d'unw prýdue" : plus aboràan
d, un ou deux régimnte pow f«ýQnm'. inétbd& de là prévoyanS noui S repèpow, a" ftm'leur, proftt, et aér& à Y

rýW totrain Perdu après huit bnia d .. ,.toujo= bien gEwvi.,,Pàr elle; am avape vantap dé tous.
héroiquesf &Ibrs que ý lu ý AneuA"e-l' 1= omwpt,'. un. but, un plaa j4g n eU> à regm" que l'industrie apýSle"
pýrd4, au moing un demi-mýwop des a CrActim polwitifs. et, même prdtýe--' iloit réBt6o dans un ordre relativeinent, étroit.le, InAme terrain, dans Y* Ir de "«IL eu& mu ami doutçý, îes statistiques. dé ces dernièresPo. t4 Qrýune c&mpàtpe

N ý_ -40'Qix iiiom-ùîëntelb" un exainen anmes ont wecu;6 üt. développement sérieux,
-lu-lýOus WýXVODýW Pg ýà 9Ueý-1. dû pr6v»yauS, sawquS ploâ. ie«gpco, à niais les hotiwS wu le progrès sont encoreqýà ont itýotlàîtl_. à: , ýý , il ge )àm»ÀtW y aV64faim Affla Ir9c t de

OWMWR WIW$ di orix, 1100L akm*411411104
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R48, xuehes, pào,, xi cultivateur qui' Dano ka tours d'Qevagé; la navette semée Poux et mites doiventn OM, sa le=e quelq leur existence à;"bein Uèe dolonies d'a- en reÉ &Éancé de 18 à 20 poucemi; avec %ln malPropreté. C'est gtgce à celleCe:màit ainsi nàm -ci qqùu îles àOo,.ýOns de livres emt de Poleu où de topinýbouýr; à tous leS UlUltipli Le reMèdeý %"ai'de' suqie qui aâ,hëu de. ent bien que,le perdre dans l'six 3 ô*,<4.iàà. de distaýéei 1

à la dis orment un Petit Préventif.- C'est donc la propret& ilponitkn âù Paye> sans Dalle à POU près, ideàl au poi4- t-de vut de Iloin- alors que les lu-mien soient enlevés du pou-pour Cela: avok fait de déboursés congid& brage: et de la noulTiture vertQ; etil vaut lawer chaque fréquemmentEn èCet, remarquez biei, les abeilles mmu BeDwr en rang qu'à la vol6e, &ft de des épouwttages, que leur paillis et baim deý,-Z. gent augun. frais pour leur nourriture, biner le terrain ce qui fournira aux habitants; pýusîLèreý soient souvent renouvel6s. Sur.ýýJý prennent ici et là, chez vos voW à la fois plus de terre mouvante à gratter et tout s'imposeA deux bcna ménagea Co
î

M &MIS, en onnemlié. Apporte% à vos abeilles plus d'insecte à avaw. chaque annéeuh ýeu d'attention et de goine et) en retour) :Si l'épidémie des poux et des mites Sévit'.voue donneront Ùn aliment Bain et na- il faut &abord passer les volaffles les'unea: aIl Serait également.sage de m onguent gris; puis nettoyer eýpas oùbUer les autres, à l'Permettes morde vous faim remarquer qu'- llimpoàsupLce du Wt: ém'emé ou kit de beurre laver. à Peau clâude tout le local, le fumjpril euffirait peut-ètre d'un peu plus de précau- dans Falimentation dei, pouletei il. est. un au souffre, ie blanchir, à l'eau de chaux -saimUon-pour obtenir unerdefflte de 60 à 80 livxes breuvage en même temps qu une nourriture; àpUper, excepté cependant les juchoirs quiLmr ri»he au lieu de 20 à 30 dont âop d'api- ma. îl faut toujogm. le.,doliner ù ou caillé; sont imprégnés de pétrole et le planch.,culteurs se mont contentés à venir jusqu'à pré- si on a'commencé à le donner tel, car le servir est Plutôt goudronné."Ut. sûr un jour et doux le lendemain, causerait Avaùt-et pendant com e &u4ýitàt.ý
4pli -nous dope à augmenter le- troubles intestinaux a oupeaux; ü II abation, il est bon dé saupoudrer deAcitbiàe des aviculteurs et à faire produire,à convient très bien dans le pâý.éc de verdure souffre ý lm couveugea et leurs nils. AýitÎe-ý-nos abeilke lç plus de miel possible. Nous mélangée aux farinei, dyavoine, de b1ýd'1nde, -mont les parasites s'y propageraient au WUt ýlýM.Preuve &Iors de sens soucieux de lew d'o4ce de son ou deSM. de fore«. les poules à leui.

abandonriW, 
W !7îUfflta et intéressés au bien-étre de leur ýâU Doint niéme de ils amémiS

M mort dam certains m.V4=ÀNCO'caT, poux êýM fsuton, partiç" ne déflet deslfwbudftr apicom, 
'des! rbites dais l'élevage des poussins, Pàý-
fions bien à l'awim.lfflý cabane« qu'on leurQuébec. Peux.et comme: abris b ne cellqp.-Oi dotoutrenoeignement:aù sujet 

1ý" 'dé souffre les suèreoidee abeý , adrésu&-vous m bureau de- va"- Ûbe his. Paut-on lei -qu'ww r. semame ne m pas l!eOp eux-Mt les pouj ?.I"Aidn*ure, Que .et mites d&um.un p« A1prýBýla &.ne cela, l les poussins recevruâeXý,pot4tre des parasites tort doui ilii)ai Xxieurtrièr% je, ne u
ýP"d&àblement dansPau, i&me-t-çn, dé'pluýttilïýim tueurs de lm,

*:-volailles. EU effey O>mmQnt, VOù1è,>-ýQU& -0ý et le resteçle:lm vie.
fou" qu'elles vivent torturées jour et nuit? 'l'ea Vabbé, Jr.-B.-,A.Ume les Morcheut, les autres imcent le- meil-

leurldéleur sang. Et quand au fflasiteff U -DRE no-ut IlWon, le travaü est vite accompli.
lai poux, ôomme ïï le-aoit

ne MWUMýMpà le Victimes; lem mandi-
Ww gant blutôtfaites 1»Ur mSïàmet m&- son

eüq Mt Uâ zý)i1' et 0 10 safticbJeJý tut kg pl=es que les rugosités de le, làü etn'est pàw pu »ý1nbmux se p.eupWýpegu A leur aide, ils lacèzeut l'épide=Q et mais-Verdure, se fait <un pou 
cela #à sufftt- M faut ý»ir a*ffl quelle,XM* ýp6Uj n 9,uletis dirprih 'r SumSt aine de Fùýit&ýion. LG"Uvoa- cohociOf 
ence il remplit. son rme."jlu les ctýf4ültM '" t les croquor,, msis comment les trouver ie p1w aimble., pour.. ÎîbýiO, -gui w crut Ël&it4 dýttré"-- 1 1 -.Ilé1w l. titsAu re année. ýi ôt n6,la PID m l'en 1 us daps lý plumage ? sm d :pourtot déjà. lait fi faut y voir- de =18rODUM4 nena,1ý tient p'oeMdgr eËfÀi1ýý

peine pou&.enes, il

-,Zýëpt leur- «ffl;il ne èà,ujým'p-àa. de eoihp6ti-
a lm lm ta1w,

t
attà

qUýý -Crdom" 'que 'tiýW- il' toit e toutil Miourt partffl.'Aë 
ire -
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psttee richement éperonnées; mg&fflez-le en- la "été, qui n'auraient PRS eu l'avantage Mis l'industrie du bacon sur un pied enti&e.
foncer ses ergots dans la Paille ou le sable, de se le procurer, de l'importance de pélevage
comme il à l'air débordant de viel 'Alors du porc à bacon. Ils n'en seront que mieux ment nouveau, elle à créé des possibilités

qui n'existaient pu, elle a fait disparaitreil "s'incurve en forme de cor, dit M- Joseph disPosés ensuite à mettre en pratique les tout l'ancien état de e es et offre u C adPasquet, et lance vers le ciel de sonores et conseils que leur donfle chaque semaine M. un champ entièrement ouvert. Nous som-joyeux eoricocos". Pasquet. mes aujoqrd'hui dam la position la plus favo-Le coq doit être tout cela pour être un bon Voici ce que dit Pauteur de ce Bulletin rable, pour développer notre commerce mon-chef de troupeau, un excellent reproducteur. dans son introduction: "Le boulevemment seulement temporairement, mais permanem-En outre, il doit avoir des aneètresdont il occasionné par la guerre nous offre une mer- ment".
tient; il ne faut pas qu'il soit un péxvenu, veilleuse occasion d'expansion commerciale, Étant donné ces conditions exceptionnel-toutbien doué qu'il soit il ne vaudrait guère et de toutes les industries appelées à bén& lement avantageuses, que devons-nous faireà cause de Patavisme. Il y en aurait trop ficier de ces circonstances, il n'en est aucune L'autour du Bulletin No 21 nous l'indiqueparmi sw descendants qui ressembleraient peut-étre qui ne mérite plus d'efforts de notre dans ses conclusions; "Nous ayons le choixd'autres qu'à lui-méme. "Suivant le part que la production du bacon pour l'ex- entre deux systèmes. Nous pouvons con-,but que se propose l'éleveur, notre coq devra portation. Cette industrie peut nous valoir tinuer notre vieille méthode. "J'élève desayoir parmi ou ancétres des rhampions des un revenu annuel asswý6 de 825,000,000, à pores cette année, mais le n'en aurai paspoids lourds, des détenteurs de la coupe condition que nous prenions dès à présent par l'année prochaine", une méthode qui à étéde précocité ou bien parmi ses vénérables un concours actif et immédiat de tous lu le Ildau de notre industrie porcine, un sys-afieules quelquehéroique gagnante d'un tour- intéressés, les dispositions voulues pour Pas- tème ou plutôt un manque de système sa,-noi de ponte. seoir sur des bases solides et permanentes. pant les bases même d'une industrie qui13 est important de ne pas élire comme roi "Ne nous laissons pan leurrer par l'appàt aurait pu devenir une branche permanentede la basse-Icour un coq, dont la symétrie bila- de gains iminédiats au détriment de l'avenir. de Pagriculture canadienne. Où nous pour-t*afe ne seâàt pas parfaite, qui serait à Certes, nous avons profité, et avec raison, des vons choisir le meilleur système: Nous pou-barbillons ou éperons inégaux, à queue ou prix avantageux auxquels se vendent tous vons'reprendre ce que nous avions commencébrechet divisé, à crète pliée ou pendante; ce les produite, depuis le commencement de la il y a dix ans. Édifions, mis cette fois, avecserait, là un indiS de stérilité complète ou guem, mais nous n'avons prisaucune dispw- sageau et après m&e r0exion, un commerce."au moine pArtîeUeý tion en vue de l'avenir. Or notre industrie permanent et avantageux, Sur un marchéPuis tenez à ce que votre chef soit un galant, porcine décline. Elle a déjà diminué dans apprkiateur et bien reglé, un commercequIl sache appeleribes sujettes, se priver'pour des proportions alarmantes, et dégen&era dans lequel tous les intéressés seront en rap-elles, lqur faire partager toutes ses trouvailles, siÛrement au point de ne plus être qu'un sin-, port harmonieux les un es autres."ne manger. que S'il en reste . , Que tout en ple commerce local si nous n'adoptons mmAÏM 4rdent à les défendre et à se défendre, retard un programme bien an«é d'expan-il4»itdoux pour le monde autant que Pour siou. Il est gmnd temps de remonter lame poules. Ne me parles pas d'un ooq qui côte que nous avons descendue incomoiem- La vit de familleselwto star le régisseur comme sur un ennemi. ment à une vitesse alarmante.

ébit P0" e1ý le maximum du poids de'8a La population porcine du Canadâ au 30 Par la vie de famille ce entend l'unioniA4ýý£axw être gruy trop lourd. il perdrait juin 1916 "t dlaprès un recensement ap- parfaite d'esprit et de coeur, des membMde M vaiew. Il est dans toute sa VMgur de proiimatif,-la plus faible que l'on ait enregiem qui la compomt. Comme les membresJeW d'un i deux ma; cependant on peut le trée, depuis dix am. En fait depuis 1911, elle d'=,mém corps, ils n'ont qu'une volonté etlarder 1wqu'à l'âge de quatre am. a fort«nmt diminué " toute$ lm provin- qu'une &me- leur devise est eQe des bravesBt ýsotmt-que l'on n'oublie pas que le Nous avons &Ùjourd'hui et don vaillante: "Urà W»iqwil advienner,
compte pour les troi@-quarýs ces' "4a*@nn* de inoins.

qu@âtéeïý que ,on désire juver dans au pkw près d'un milion de pores Les ambitions, di, moade ne fl=chùmmtqu'il y a cinq,«&la progéniturr, la imèrel a py ettque pu lm mm dé StteýMSinteî,ç&r pour celuipw Pau «Oëtte ffoyw?tre quart. c1ýst dirs quil"4'eot ý). , 4 Permis togmttable eu vuo dé ývi" dernanib 'de e wte im joim douces et PMU dâ
q., fi=*"* de %loïm,Xw ldainetdanq ch()IXýdu îumw Père tout. 40j'acon Wiltohùrep, ilù là ni 16 "ilailh et fortunet-ro, de romasion, qtù S'offre à WM &a- Les petits enfanta"à là maison apprennacvwm& nos exportations de 0e.pr*duitý un S=$Un Ixeu et le Don-commerce qk t pmtkm terminée le-pou" Uisâant mi boz4 si mWrtwrçheux, laiMenticoo 31 4Smbre 1Ô15 repréaezitait d6jà pour notre, chaque Jour dapays une valeur d'envu»n 81 5,W$M.

Lm gmdo parents, qui de portent sur,cotte ocemsion. dont nous venons de Parler leur tète uns 0ouronne de cheveux blancs,est la Snséqience dimte du botdeverdq>,- répètent aux 10 ' tmes ce que leur a dit lement occuionné par la ne se re
produira pan. Rien n'e ate p dm ç di- gmnd mait"lid 110 onýý V, a d'autrefois. La omsý La paix, ladoie,, le bonheur, règmmt en M

f0Y«ý et qï1and vient lé deuü, id la douleur,afaittaible rase &a "tée cobiMeàux qui
est profonde, la foi, toujours réconforte lesexistaient depuis de longuu-eâbdm; elle a
imes dekSul qui restent.cupprimé du "tions OOPoierdAw qui

pwsiswent seMa comn)ýaè roc, etâý t 4 Ilm» de1a prière du noir, quand toute
juW iCi dMé toute_ ý0qncunwcëjý jqouâ la fani- alefflolûue et Prie humblement

avec arou mqxn"ptëdw4êb fi ýwinâ- enmz"te. 140 ffl bru " Pi Pour 'la 10*701t Pt la, Sm
là M*iw" M"1cý1Me

!tM5ut,ý lm commem Sý,p«dù Jeun
tant d'au tdgm.'o ôàec '4iii, auweis r&

dé là q1ýQdu0tiori aë leriand, Ditu mà" mpuvomù% sur lm
_àttý jýattê "twiuumàqzm n'ont, pu plu pùiâèm ibus _QU, roula:fUt

de
7,ibý Lon.que ýe8 oçlýommto , 4,Rr.kw, l"enuer olânrAgriajýUM JuMet 1,M, 0À.4 APPeWt Pre-,*DQO ce tin, NI, 21. Noue «ýPý oi donc invente,11r

un entreprême 0devoir tir -46ane -4ýe1quM «ý 'ib wt"-" tint plu. xg:iimum. Pl qu,07ýX qui à de ponté Pt
mbzes présents et à la...Èàëe4 ed".
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LË Bel 1ýÉ:

Lé ain à, JE Provinc
sition iale de, Que ecXPO

UN MONUMENT A VAGRICULTuRE L'EkPOSI-rioNET LES ECOLES
MENAGERES

La CoMmission de l'Exposition Provin-
annonoé récemment, dans les joWý Dam son dernier port offlcîel,nauX quotidiens,, Bon intention de voir ériger ýOlivier Martin inspecteur-général'dee écoles

10 Plus tÔt Possible,, au Pare de PExposition, ménagère, de Province, énumère les succèsun ënmense édýfi" 64ua'vemeet consacré lémPortés à l'Exposition Provinciale, ilà, l'agriculture,. éýt émee inse It de née dernière, par les élèves des écoles mén
48W à ý 2MOG rieds dé pourtour" et serait
dédgné sous le nom de "Pavillon uls L'oeuvre de ces écoles est admirable, etîl

AUX FUTURS EXPOSAÙY& Rébéel, eË Yhonneur du premier cultiva- est certami que l'on ne feraigmais troppourLacanadien. fflde du corps pilnoi- le la faire connaftre et a récier.1* fWMps ripidemimt. Deux moispasse Pal mesurerait environ 3()o Pieds de longueur, L'encouragement donné par Il tion
et cette partie de l'édifice serait occupéeparam 4épamt'à peine de I'Eizpoeîtion Pro- Provinciale de, Québec aui 6coles ménagèiim
des salles à conférences et de démonstra-Vilcùm de Qu6béo,-"le plus. grand Wne- à leurs élèves, depu_ê deux ans, contribue

1â"týfàMueI de la provmce"---mmme on va tiens agricoles, pour lis graine, légumeoi à créer de l,6mulation chez lm élèves et àdàq'i6e.: Bon nombre de cultivateurs, juste- ou autres produite.. de la ferme; les jaimfruits, conw1tre, et apprécier du pubiie
mqm attiide par l'offre de -plus de UOOW.00 bàtims adjacentes cômprendraient des éta- oervioei:.inanimableff, que m ùistitutlôn$,:;:prix bles, deuriisi bergeries, porcherie@, etc. -Tousft prix en argent, en outre de nombreux rendent A\noe populations,

lem 'services de l'agriculture se trouîemientup&iaux, songent à y prendre part, en AXP(>- M. ilabbé Martin, cette anllée
exut doit des animaux, soit des 1 soit, centralisés, sous un tolt unique. Une ûandq avec lé ý«mcoure du Gouvernementee et ]zxpM c1ýdu «r4ýns ou autre$ produits 4 errae. course trouverait au-centre de.l'écUée1 cw et u commission de il

félicita, c'est là qw senpientlugés let animaux le .rCétitie légitime. *mbition mérite des QuêbéO'J s.oýouýe.dÔrpniser une section:qW:
Eou et des ez«mÎàgoxtto. mom. ouverte OxeluiiveWen.i aux 'p'roduitàý,1.ý-l'a site d&.qet é&fice, qui est dàjà.cIýqiM, fablîquée parcemânti-16à 4tub, expàsanto,'afin de IesêlèQý'doÉ écoles ménagères,indiqué .dea L% prochaine Dwoktion, et et- une d'pouvoir profiter dé teùtes les. 4han"s. pose!- sen somme é4,Èrm "$m-do,rd et il ee.pourzait lis lans mt définiti-bko, ne;,Çwvzàieut rien laisaer au ýffl que p ýe 0014 dire beaucoup plus oo"démble:que deuxvemm t cuËst létiki, an" et 1 ruc ion., en&yýeýt dM tàMý ,ý se Pei5oecuPer 71W - mmée., pa"&W, sera distH)uée: eneomnumc& tes,îI,,ýMe mmiém<> toute " d& Il" e soit " :Uui Avenir lm trà
Qîý du min des iMimsuiý'quli1« ont l'intection

@ner de mémeee de la Du., CHEVAL
ý#ult*Éo pýAttsý:di là, ferme quýila. d4ii-

VOYAGISION IWAAÎ MC
plus, ke &Wre exposante lerwient bien la. de uaà«à

&ëýý Oouý 1*ýmdinuno onpie ck la liste. de IA Commis" cW VExpodtion Provin" pat.14 oero, au demande, M"'"'
Mwe dil 'Qu*eoi de 10 chwal ai rîm priectp le Obfýý,ÈîO1ýh 

-Q116601 
timt à rappeler immedifitmelà 

il

ll$kpoaîtio ý .
't,,W*nM »4" qülgýy:âurwd« excursions à tre do #m *Bve de POOR, elapable 4ý faL-ý>

''.bon MAZ*6! dur tous ütémàil de let, et dé. rudm tené P48 OcKi Olt soi P.Mr lu
b&teaujý" péud"t' Quêbec, eý4u:pm. ttwwhu di*tëglotmto de Mfjpoý

L« oxpmntg bM46ci«out'dë tmm. dé champ, que Ju»ix au àPour alfoir du miecu tomme e" " J faitur non-gouleumt-.Po*, prtýpn,,,#Gya-. elwçsux eorto, rêpà"bIêsýcm" ýIe01 comme 6
"mi we< 1.18,tuiliPe. dé Ie= Parmi lm rates. de:ehe-uux q>wi noue4*Québk, il m impWtae, il est. nécessaire gel maisprç(h toùlom dormé îe, plu Obtiometion, ilème, quQ Fibn Be. prépare dohmouffemmt

-.m tout 1 eu,'Cbu '=pe dlâvazýberi car en mrieuitwti-lon
IAM PRIX-Mt tôusMm: jaftWý _V mnv«mënt à reevap de-,aë chance dezéussir

dbnû plui' à Propl»,,4ue, >tlom-, cýmt
tiri[iuiir" t -pret à garder deux iÏst: tfois i i, cýüek ÔOMPMqw

à"& do" Qu",Dluo
Qý tMzW tion d», v-oWDea à jSeW- Ù6 de prix, iCý& ànn6.ý, 4e ment, te ëncou-

de, Qu6ýec, est incoûtu- rage tout OP60ýahment' ha Mmem dvoJ tm Bfflgýff ôt detemps_ ,çeux on
qt», plus ipâtiieive' Dei deux ettêiý'ý chevaux Oanxdiem,

v0waloo 'ly, ttûuçqmt chaque "A6ý. AiMjiýý éottè Mibb

INde 114viculturéi
Wt"ýtm ýeý ou8 ci a tous k$,avke de,M

et Ëe1ý
Mm14ý teôÉt phw dé prix,_ une,

eît
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'Exposition ProLe Bulletin de l' vinciale de Qu"bec
de Plus en plus rare, les instruments, et avant L'INDUSTRIE DES JOUETS
tout les instruments les plus perfectionnés,
sont d'une absolue nécefflité sur la ferme. En vue d'encourager le développement de

Les cultivateurs feront donc bien de se l'induatrie dei; jouets dans la province,
rendre à la prochaine Fxposition Provin- l'Exposition Provinciale de Québec annonce
ciale de Quebec, où ils pourront se renseigner qu'elle offrira au cours de la prochaine Expo-
parfaitement sur les machines aratoires les sition un nombre considérable de prix en
plus perfectionnées et les moins dispendieu- argent variant de $2.00 à $15.00 aux expo-
ses des diverses marques. sante de joujoux. L'Allemagne, avant la

guerre, exportait tous les ans pour plus de
30 millions de jouets. Ce commerce, on leLA BATAILLE DE VERDUN voit, vaut la peine qu'on s'en occupe, our-
tout quand on sait qu'il e peu de capital,Le siège de Verdun, le plus sanguinaire et et que la grande majorité d ' es gens de noeAUX DAMESI le plus long qui ait jamais été fait dans l'his- campagnes passent à rien faire lee longs mole.toire des guerres du monde sera l'un des évé- de phiver.

Reconnaissant l'influence de la femme au nements les plus sensationnels de la pro L'Exposition deQuébec permettra doncfoyez et le grand rôlé qu'elle y joue, la Com- " De exposition de Québec. La Commis- u public de se industriesion de l'Exposition Provinciale vient enmission de ITxposition Provinciale, depuis à la fois peu coùteuk et susceptible de deve-effet de s'assurer les servic*1 d'une puissanteîIx au, multiplie ses encouragements au nir excessivement payante,
teau sexe. Outre les Écoles ménagères, lee compagnie qui s'occuPe spécialement des
Oug" de ferinièM reçoivent une attention pageants de guerre, pour ftire représenter à CULTIVONS DES FRUITSilecete &péoisk des.Commimý de 1,]Kxpo- Québec, au mois de septembre, l'épisode le
Imon, qui acomleït à cm Cercles, cette plus glorieux du siège de Verdun, c'est-à-dire, L'on voit par la liste de prix de l'Ex"i-â:âm6ý, w nombre considérable de en la lutte titanique qui se déroulait l'ann tiée on 'Provinciale de Québec, que celle-ci ac.«Vnt-atte4nant un total de $125.00, c'est- derniè", autour du fort de Vaux, où dee vies rders cette année aux exposants deWû% 8M.00 de plus, que l'année dernière. sans nombre tombaient comme les épis de ýùne somme de 4 1, 150.00.T.M'Iaduat féminines forment égale. blé sous la faulx du moissonneur.

Les pommes et les prun s entrautres,mený,' i'VExpcWtion, une section fort àttray- Entr'autree scènes qui ont marqué la lutte
t lits.. Cette ann&, ane somme de plus.de au fort de Vaux, et que l'on reproduira, on pourraient , étre, cultivées sur une grande

échelle dans nos régions, et les Prix en m-$200.00 mra distribuée aux heureuses gNMan- peut mentionner, la rencontre des trois plus gent offerts par l'exposition devraient sti-teo dans eette balle smtiùo, grands'généraux de l'armée française. Joffre, muler les producteurs de fruita. Outre qu'elleýe là0n, près de SM.00 seront distnbùém aux Petain et Pou; la prise du fort par les Boches; est facile la culture rui èreoxpSâiitu de produits dômestiques. la deportation des femmes et des vieüWdo; Cultivons des fruits lLm dames constatent donc,"par',ce qui I'Sgfflt formidabledes franeais et leur reprise
Frécèd çý qS ITxpositiol, piovkiàle est du fort et de tout le terrain perdu, à la pointe CONCOURS DES VACH£8 LAITIE Mde. bu Oublier qu'emee déviaient y de la baonnette et à l'aide de leux fameux
1-cW" Put .= ent, soit e«=» 75; la déroute finale des.Allemands, etc. Afin d'être bien renseignés sur les quattésiU" tl% gait cSnme visiteuses. C« speeftles grandioses permettront à et les marques des bonnes vaches, laitière%chacun des visiteurs de la prochaine MPW- les cultivateurs devraient, être. t6niains ý,ehâ-Uft EXPMTIM REGIMALE tîou de se renseigner Aussi Parfaitement que que annýe du wncours de vacheg 1ible sur la guerre actuelle, et sur l'in- à liEbq)ooitim , pro ne Wvi ia ce ookmursdane la croyable héroforne des vaillantes et gimieum amène ûb9Àýue année, à Québec, les plus fâ-se Québ$oý LW 0eâý d 9 jol bV0ý troupes fmnwfflrégioiý de, meuau vwýiw à lait de la proWnce. Croyez.ýwtiM Yýý êkw a ý*ý -uAe,11ùý iti= le, cou vàut le, peine de les voir.

qu' ma eUverte ENCOURAGEONS LES JEUNES GENSI*a* àw;w ëwwxSw..de 16 région lk Québec et LA CULTURE. MARAICKEREd,10 di, QuéW- Cettt exPoWtion
"w aum"iîiu pewliant lutroi8 premiers Afin de montm s« jeunes gens tout l'in. Mn d'encourager les jardiniers et lit *u1,ýpro térét qu'eHe leur'porte, 11%position Pro-,-jour& c1ý. J'Eý»Wtion vinciale, eléét4,dim tinteqm à produire encore plus de léýIe;ýô -e41ý il-Aoctet le ler septShm vinciale ouvre, nette année encS, un comours et des légumes de plue bellg qualité, la Cem-de MO prix eu afflnt seront accordés appélé 'ýConcours des Jeunes Juges" et de l'Exposition Provimo" deoffro ýQuébë0 1 - , _expMante de Mqx1aition: à ceux qui y prennent part uneRé4onale, à bourse offrejcette année, aux exposants dansM7,éme, temps -visée en un nfflbrêýcmidêra_sers low*âe emeourir en de $150,00 di clam deproduits, une wmx» deiMg 0ffe.rt9ýpar' rExpSition Pro. ble de prix var"t de $1.00 à U.1w. dWede en un grand nor*re deP=.On trouvera tous les détails De rapportant4m Quels âé=t les heweix gagnants SW tous'tim R mâle Qffzim à ce concours daau la liste de prix de lExpo.'Juposi 49'ý .120 prix ces prix en argent 1bétea aition. provinciale de Québec

vý ý 85 polir lès $UCRIE ET SIROP WERARLS-que Vùid&ettie de 11êwMpý GéAiris
ie:i4à týout'à!,Èt à" développée lm pýir Accorcids par I'Expwuon provk-Wï4aim &,Québoo ýue dans certainez AU#" la liste, de prix de Y tioli P;ov.in- -c" de Qu6bë% pour lm pmduiti de;jl&jý.-'LEXPOsifiMr iVi bhèm 4onn«St,' cette année uneoS de- Québec Sm'ed;"& gmtuffemmt à Boni=

la pr0Vin0eý , ceux en 
Vâý'1eÙ.1ugi par Ilie

Llpb!w' *'do" 
Cetteý2, L« ta région', totak do 1100.00. Sipýed £égalité boàduee, de su«e:ët de eû op produite de pâ, est la, plue.intéremante et laýý ttM degiègn« plu importàntè de PMi, rix mmâ9, le* wmpétiteurs de" d4par6ùkéýt,lé toute lm listes de'

w éý ï breuxqueMurfflý» d'u»e &"ièm )ùuwi!i:pàiiià expositions de 'ètte plS=m Mnàài
udé Pest du canada.

Songez yy WOW.00 en, Primes, ýà IIE#O-dtion de 191 6ýin7, repr te un iaffl t dý
MWdeVMsý Québec. 5%)ftir M Spitai de

Aý_
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il 1 lée ne plus faible Pro- parce quetn Plus des dépenses encourues

de moi, En donnant u p(Mr,
portion. de rannee, on a obtenu des résulta ta les fournitures, bois dechýuffage, etc., illue

Ai le
&ut 19, longue période de l'hiver, les, extraordinairement ûvýantaseux. lui restait qu'un salaire insuffi t

lacent iea.fou"tgéa verts et Collègé de Guelph, le professeut Day, en lui permettre.

"V , ent, constituer la partie volumineuse d ant un poids égal de moulée et de racines Une deuxième fabrique dans le voisinage

de la ration, non oeulement pour. leé truies a trouvé qu'en moyenne, 441 livres de racines de la premûre a rapporté à ses patrons un

d'hiyerneméùt mais encore pour les pores remplaçaient 100 livres de grain, Dans une prix moyen pour la saison de $1.60 &3-100 les

en Dans les'rations dengraisse- expérience, particulièrement avantageuse, 100 livre* de lait avec un rendement moyen de
es de racines ont 9 95-100 livres dêfromage par 100 livre% de.

meýti,ýouiadnes 4civententrer en quantité il est arrivé que 210 livr

,;e remplacé 100 livres de grains. lait qui a été vendu en moyenne 17 81-100

mûrait aaffl insister sur l'impor- Henry résume ainei, 'les résultats 4e 8 centins M livre, avec 12-3 antin de labrica-
>on Ae

tion par livre de fromage.tüûS du radnes pour ]!alimentation des expériencea faites avec 76 porR.
88 pores pesant 90 livref4 nourris seule- Ce fabricant-ci 'quoique ne faisant

9" pendant Phiver. On pourrait presque pas un

affiftner qu'il n'y a fflde possibilité de fàire ment aux concentrés, eh ont Mu 5 livres 4 salaire beaucoup plus élevé que l'autre

&ûnom de, l'élevage à cette époque par jour; il en ont consommé M livres pour avait fait les. sacrifices d'aller à 1) cok de

_iiý de 1119,'Me, ai cri ne dispose pas d'une abon- faire 100 livru de gain. Laiterie, pouý se mettre en état d'obtenirson

38 autres poüs du meme poids, ont reçu diplôme, faisant une bonne qualité de frô.-
ý._teproVis10n de ces alimente succulents.

'IM Danois (qUe nous POUvons prendre 3 livres 6 de concentrés'plus 5 li-eres 5 de mage qu'il faisait vçndre par l'enirenii&- 4e

corgm exMpTeý pui8quýila sont leu plue gros racines. Pour faire 100 livres, de gain, il& la Société COOPér&tÎv, awèg

produ Ète0re de porce à baoon de première ont consommé 359 livres de grain et 631 qui a rapporté à ses patrons .02 50-100

ýqwatê, malgré le peu d'étendue de leur pays), livres de racines. tins par livre de fromage de plus que le pre-:.
10 de livre de fromage de plus

lm banoin, dia-le, cultivent les radnes d'une Par conséquent 631 livres de racines ont mier, 7- par 100,

intens1-ýe. Cette culture a prie'aue8t' économiné 141 livres de concentrés. C'est pour toute la saison tout en.

beýu0ouD de 1 aultivateurs l'ont mayée et à-dire d cines se sont mon- ayant 1-6 de Sntili de plus par livr e pour la

-Won trouvent tort bien. trées -équivalentes à 100 livres de côneen- fabrication.

Éàrtùgtl, où 1ésý él«eurg, ont donné (lm ù*. je cite cm «Ompk pour démontrer aux-,

raýÀM Imm ils -011t 0ý1cw quatre -w moulées' ces, 4iiffires Patrom la é0mité de se rendre coMpýe.deg
: AU Pl* où sont leu" fabAquee.devraient faixer4fléchit les bons éleveurst .OPémiiom

eille It etnier £abritant eut été obligé 4odoit.;'
ur, 9M& dë 1ýah!màil ýprbv*qe. cý e -ai t i v ent

ence dea rûii'ùed ptur uelq -strcùà un aétiasur kW opérations.&
sucw l,ý mt q use chars. ner ses

se
ýqM WîtÀbnt pas sasez $syée pour leur lait 'S'il

-de étré ferôé defaire veûdreq

]Vuîlml loe tacî Oht.im -im, et que lee c&tifitats de Çlaý on fu4týbt 1w

""tbàija=t bien niar44.' ýrà&àrJ:Lés-à uneý ý kéergit efforcé

1 peýductioJ1 illuie ýqu%.;. et mettantsur le marché

du û'bmffl de meilleure 4ü" 4%â leui..

' belii 

pià liauil prix Etlý
d*.Xw point 0»4 d"M:...que je V it 00XLtribud à rehausser la, réputation

du from de I:eL§W'

vmom: im,ý.r*dm t QuQýW ut eu t D&trong
Oui V= VOMt IR.- qu9êý.' dé beunw-ke èt; de fiomagertse ne deyx.aient (Du Rwwin)

'une-- f0ow, in" , ý'ik Ykulen Augmen 'e .. k=

ex Irnrcký nmt pratique, çoebim Nùt;. ce serait de blei se rendre c0Mp1ýdiý

imom. pelpe'reàpiam lS vrî çJý la -ialgur de leur fêbAcàz4,ý'.
#= .

-1ýwt évicý t, diaâmim« ettiri W ýW î=t ? C'est en -Bë rîajý4&nt wmpte de

eoul$oýrw de quel queýýtit4 du' proet q", fa-hrmue'-inâ -
-de ce qu'9 Deüt

wt-n oJý pao rapporta 406OtL En famunt 4ýw re1f,ýM ý4""ëS
w4tritivý et ilî neoe,, -les propriéiùý de fàbrJqueoý_ ýJ,1 *tmùme,

80ut ýôqý 4eý îràî]ýýttro' nufflu des
N*«,avm ý-_ý î40fl U la Pr6-Vince, de " berc4 noua àiloue"m

ka dima, de ýý qui sont de
"W'Ips4quê-,Ie _&uble -d6 patrons sur. pma4k aurioià -

Les, =-, _ - îe
'Aloi :pôrta la va Our-du fabýiùAnL ux gtu

entra", iont, muvri

à0etý'pluï ri" e.xr6ce crioeïiwtiSý nous, couitatoni qu!u1ýe fabriý

ëi ýu«iBýýelf00 0ouvionnent wie4ý( qw -'ý"pgiuw e ei.'le 71W.1* les 100 liVffldeý
-pour moyen dýblýle-o SSqân

:it 
&Mie 

un rendement

q-ýe-
»0lýeu 1àudný-t-iî,ý , de imeepou "M ýv0ý kcîý ,îý 22-1 884l"tà et rbutm,

du en lx ea, tenting
livre là*ft1,4 ýeîitjw livre .r#fpnt, iràonsllm au fouét,,,Oert$!An

=t 0&,tte" c*u"'dý pété týefft P" Vjc)urs ]hýu

_îtmJýh0n 11*1weee de tuûu»-- e0x t-6ý là du I«ïuteo de

442t âeâ mi4na w
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sîë4qnýe, ensuite lavez-le avea de ]'eau froide question de l'embellissement des abords de sont les fleurs vivaces. Leur graine ddit être
oh seau chaque membre, et cela à cinq minutes la ferme. semée au printemps. On laisse les plantes

pendant une demi heure; lavez Lisez cette circulaire, suivez les conseils pousser-pendant quelques mois jusqu'à ce

aussi le@,ýteins et le des jusqu'aux crins; que vous y trouverez, puis écrivez à la ferme qu'elles soient prêtes à être transplantées
une compression d'eau froide sur la expérimentale centrale, à Ottavm, pour les dans un emplacement permanent. Une bor-

t4te que vous r.pnouvellerez souvent, puis autres renseignements que vous pourriez dure de six à douze pieds de large le long d'une
repos dam un endroit frais. désirer. Vous serez surpris de voir la fasci- clôture ou, d'une haie, est un bon endroit pour

Commq nourriture donnez des barbottages nation que ce problème de l'embellissement la culture de ces fleurs.
au son grue, moulée pows trop riche, vouB aug- de la forme exercera sur vous dès que vous Il y a aussi les fleurs annuelles dont beau-
menterez ensuite graduellement dans les vous y serez mis pour tout de bon. coup doivent être cultivées parce que ce sont
loure, suivants, pour remettre l'animal à d'anciennes amies. La graine des fleurs

.ýim régime ordinaire dans les trois ou quatre QUE POU VE Z-VOUS FAME ? annuelles doit etýe semée au commencement
du printemps et les jeunes plantes trans-

Si vous n'obtenez pas de soulagement dans D'abord, en hiver, quand vous avez un plantées environ six semaines plus tard.
une heure avec ce que je vous ai dit dans le peu plus de loisir qu;au printemps vous pou- Elles poussent très rapidement. Elles peu-

Premier paragraphe de ce traitement, vous vez préparer le plan de votre jardin. Voyez vent être plantées avec les fleurs vivacu ou
aurez affatre à forte partie, alors voyez votre la plan donné dans cette circulaire; il vous en plate-bande et à divers coins de la pelouse

fournira peut-être quelques idées. Prenez et du jardin. Il y a parmi elles les'aaters
une soirée on deux, mettez sur le papier vob de Chine, les pois de senteur, les capucines, qui

Dr RAjoirE M. V. bitiments, etc., et cherchez à voir comment toutes font de superbes fleurs coupées pour
brximmondville, juin 1917. vous pourriez améliorer l'aspect général des la inaison.,

abSds de votre maison. Ne pourriez-vous
faire quelques petits changements dam l'em- ARB"s rr ARBRiSEMAux
placement des nouveaux bâtiments que
vous vous proposez de construire? Nepour- Et sus des fleurs annuellea et vimm il y
riez-vous améliorer lw chemins et les alen- a aumi beaucoup d'arbrisseaux florifères,
tours des anciens ? Ne pourriev-vous enfin tels que le seringat et le lilas, dont la pré-
faire quelques changements qui voua épargne- oenoe, est n6cessaire autour de la ferme.
raient du tempe, des pas inýitÜw et qui -plai- Enfinil y a tant d'arbres superbes qui amélio-
raient à votre femme rent tellement l'aspect d'une maison. Les

Deuxièmement, vos trottoirs et vos allées grande arbres, comme l'orme, l'érable, le
sont4ls bien située î Avez-vous, près de la tilleul, donnent de l'ombre taudis que d'au-

-14a sierds de la Mallun de fume et ferme et cles bàtùntnts, quelques beaux ar- tree, comme le pommier de Sibérie, J'arbre aux
emment les mbollir bres d'ombrage sous lesquels les hommes peu- pois de la Sibérie et les arbres à feuilles pe> 0-

vent se reposer à l'heure de midi et où votre oistantes peuvent être cultivés pour Ombrffl et

P.-B. Btwà, B-6-4., Adj«nt à l'horti- famille et vosamis peuvent passer quelques pour ornement. De même, 'comme bràeý

Dontinion heum agréables à d'autres moments? vents, les arbres à'feuilles pemistantes sont
Avez-voue une belle pelouse? très utiles ez hiver.

pengab à toutes ou choses pendant lm
loisirs que vous donne Phiver. BeaucoupC(Odxjm LIS
des cultivateurs s'occypent de ces choses

',Üne belle: qelouBý ýst Quelques ùëum, autour aujgurd'huî, beaucoup nous ont derit pour Notes encyclopédiques
avoir des renseýgüement@. Ce sont les -qui-

_de -vutXs maison de, ferme, en rendront [las-
tivâteurs de progrèe Lw plus hautes C«oaden emt dam lu

pý0t teauboup Plue Mý -et la feront aâ- qui ont foi dam leur
profSsion, et qui d4irent en tirer, pour eux. monte Sierra Madre,-au Mimd4uèë La

mer devoe enf"*
le mémes.et 16ou; leur famille, tout oe qu'elle cade de B*s&embie tombe de 978 pie

q terre que'OU haut,t leur donner.
ýüà s'en souviendront touiOw.ýfi avec boiùmz" pou

Troisièmement, il vous faudra chohdr
Ne !3ý, P004 quelques paquets de gaàu de fleurs, de

fieure, ét les' cultuze facile, quelques arbustes et que En Laponie, un riche propriétaire pý 1&
çýMme l'herbe verte et les arbees, soient un ques arbrea, etc. Vous pourrez le faire en padois 6,000 Tonnes dans son kurie-pour au,ulement aux gens qui ont plusne.. hiver. Lým cSnmerçants ne feront un pie besoins et services.

'Iwairs que vous. air de vous envoyer leur catalog _et vous
arbl", les arbrzeeaux, pourrez aussi vous inspirer des lknM données

wrte,,$.Mt dé belles cbfess qui 'voue d&n& cette cir,ý Nous avons d',utrS IA Bouddhisme religion instituée par Bouci-
ttadion au -CeAtùple.,toutes lu petites, d1pen- listes qui vous seront envoyées aur demande ne compte p»ý moins de WUWQM.

wua 001Ùter. e pon Thibet Tut-e"ý, peuvent Serve"&' si wus.désirez faire lesthoses un.pou plus en (Ind Je
ùu trois &LÉau plus': grand. keetàn, Chine); dans un temple dé&d.à

pare4tra. veoiý,bes11coup plus Bouddha, une fervente de cette religion,
voussýrs ous ebý" oit 5 DB une offrande de 16M0,320 fleSw; une autre:aert4, 1 1 PLEZ"

seem une,- léotýbxe. Cet offrit e ce dieu 100r000 fieurs par -Jour.:
t amn iýýe1ù«nt un heure= Dam létablissement d'unjudin, la quu-.'

Mr tcà leý membrço, de. votre fw4iue. tiion des oé" est ýâimçetSD4. main il estbon" bâWlà& -quf,sapýX«î g»éreuýile d%"ter mr eâ point qU»md Onnitter un peuý;ý soppý" re li qui un ultivatew. cýeJýdJMt mi0 Sa à&WoW 40 "rtn.
un dè:vo" désim'dos OMWeibý à 06 sujet, il

4vrér àune oocueaüon ýýt lei trouver dani iàne,,*oiwm soin-
blable à Sll&ýc4 mais destinée auiF ffl de la pour la vil

llY-ýa deux ettégoriw.dé graines4lé fie*&
pouves ýi&üîiM ieý àbca*ý e: Leg plantes pràduît« -De, u première. &M- P~ ow*Wom 9011K

#0aýný rarmeùtlilâ=m même où le grainede votre cousin 'L*ýr0u9 euý_ "em oeinée, JW,ýýUrie L, Plu, 4ceemmàüotl à, ciès: d»Mntpeindant bim-deslàn»684ý pour
ýis FOI de ýj
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.... ... ... tt£xpozïtion provinciale be Québec
-lel7- "La troisième etritenaire de Parrivée LA FABRICATION DES JOUETS

de Louis Hébert donnera incontestablement La créetion d'un département de jouets est
bi. Cýmmimires de l'Exposition Provin- lieu à des démonstrations qui flatteront

4e,,Québec viennent de publier la liste l'orgueil et iront au coeur de tous les culti- une autre innovation qui répond sans doute

&:P.dz de FEXPosition de 1917, qui aura lieu vateurs qui, en seront témoins. , C'es fêtes aux désirs du publie. Vhiver, pour nos
populations rurales, est une longue période

ý:::&11i 8ô août au à septembre inclusivement. devront être le point de départ d'une lutte de eh6mage. L'improductivité de Phiver,qui ouit eet extrait de cette liste de encore plus énergique pour la conquête dee ant,pour plusieurs, disparaltrait vite, cepend
phle plus intéressante qui ait été publiée riche" du sol national. si nos populations, assurées d'un warehé

à la fabrication des
Dépuie six au, la 'Commission s'est LE CINQUANTENAIRE DE jouets. L'Allemagne exportait avant la

tfforc6e de faim de VExpWtion un foyer LA CONFIEDIERATION guerre, dam. toutes les, parties du màndý,
îèujouni Ouo vivace de ocience et d'instruc- pour $80,WDOW.00 de, jo,»teý' il ut donc
4MPOUr 10 POUPle; elle &réussi, dautre Part, "LA Confédération fut un évinement. de évident que la 0hùse vaut, la peine qu'on
eftîre de'iettî in@Ututioz4 hàmpar" si haute importance qu'il convient d'en G«upé: Desli.ýriximýpS.t&4taaont offerte aux
àëmt de publicité pour, les toumýunm agri- cgébWw le cinquantenaire Par de grandes expomntsde jouets, et il est, à espère que
c" ,ot moaÀWt=*iu clont eenorgueil- manâ&"ti(»» publiques. C'est S qui sera . jet concutrents mMt nombreux, qui wiàs-
ÉdýMt' lu habuegu di cý Pa" en édoà-04,ét f1ýt Wû 1 00un cb 'a P»ch&m effldton- et crironÏ dans ce depîÎtément.

1'diký Is 'Provium de Québec -m pýsrtiou1ier, kg fétes du oiàqumt4n$im de 14 Confédéra-
ATTRACTIONS rRREPROMMLEStion. oeront Iedignq pendant.dee fétes

IM.t t»islèmw0m"S'ire dà MN& du pXw« .,Ta ce qui gScerne les Mtr"Sàý-
Melles-ci, toutes prý 'tur: le volet" «=t

econselente d« deVoirs qui incombent irréprochables- à 4Wqýo point dç, 'Vi-lé que
tvbewAmmt à tout cSW pubfie, la Gan- LqNDUSTRIE DE VELEVAGE ce soit. ; L'a. nouwiie dé' estrade

ý1-e1»*«M t est la plus We du
de'IT±PW ioa pýroVàwWe de QUI& @eM en Ata&iqUe' et

k'r-11,-,-ýbWplia qud >nais, dirice 0" t9dirte Vers le -L'industrie de. l'élevage a tgut fflticuli& l'une des plus bellS ' ond
a '1ýltidll#trie aWicole et, remit littiré l'attention des cSmismires. dérouler, ébaque, aprý et tiht4uO i*,,
des cultWatém, A cette Le m" du bdtaü, d'ici pl" = années, d'incompuables

sera plus act4i que Jamais, Afm de donner'i '4ffl S d'inaffltà perturbation guérale, DE L'EXPOSIrFQN
iYon Và'mk» jubiqu'à prkire la famine à à l'élevage dans l'immense région de Québec

beve demimoé, ile .qt,ùéceoeaire, pour, assurer Vélan qui dmî Placer cette, industrie sur ý'Fmfin, ITxPOBitiOn PzbvÙ'68le èn
au lieu de quatre ou cinq jouz*,,dutwa, X,,.",*tïgr ýMi0 4mpfilions de, soldat& qui. me batteýt un pied:d'égalit,6 avec les régions de notre

n"ýbbâr la "Iàâtiçm et la liberté,, gnai que province ou du Canada lm plus renommée@ iouïa, du 30 aoùt au 8 septembre inclusive-

CWP$Uplft a" et de notm prq9ýe PeUP104 %Wun ce up'Port, la Com1wuion n'a pas hésité ment, ce qui aura pour-effk entre autreé,,de
mem proffl cStj6je, et & m& permgtre à un gmnd nombre de visiteurs dede armée 4,W travwneur& 48 la

i"tiltix)ma PuÉUCIUffllUpe Mer "ý g ordWjýý une «Pouitýon venir se rusegnerlet de décongestionner 14
<> 46voiz. -,là, T14ý0n«le où. Plu% dé _àôo Prix en Siemm-'. Ipaie,.de pýexpwtio-%. oùlés fouiffl PQý

Màt pe*to aux expo"ntàl do k"tiaui'& Plus a leur PUles
les o0wb

En >Prw..en:ariltlbe ,
d'au ý -Lie= smowýest .bSqX: Wi

60' 48a«M g-ý dë
tko à1ý&uuX -Off ftt5ý aux CUIÜVate= en outre d4,'liers; la ùélél;MtÀS duhè&gàtédtdn _des Wk

dý Louis -Hébet et-dé. pýodutteSs ÔMP>=W do l'arrivée
du 'a CAWM
ration

lex, éuitivatom du 09,ttftA*t Cauami ";Efq op, l'honneur des 16uréate uý,X-n
le ïMieine 12ent*naýe e ýà> d'inemparwew "89" ý de bô$

Ewyjàt lé pz«4;e" dMi- 8t,ýde n0sýý
r peoduit(f agrio"

'bd emi6d1o, ta ývS dé'céMbmw de I'eq&ieuôe acqum en d'es reýpý ctiore tro
la reuajsîâ*ýe danik" annýes, et ý à la 1umiýM dm

jee'de boIne@ýùt et_qM ce4>i"uir appelle, la ÀDomËiio- ludiokuxIdepeoûn îuý1reý f là,&nim trmknuetee; deff BPWfýe,
Jâýpwtîù4 plôvwe" 3, pri6 «Mime mý0n e heut , aw., tout coâtt*tffl*à, t'à »I

lç, »x4tol 111lu" des id«rè6jý de ioWo de Jýý,MW que ltxpôul
4ýCÔh -à'aëqMeý- auXL, est bien le Biàulëý

teurs un tioU
fa rn«6*.e Vat*--" pÏ640sý

Çnou! dét*,ý 0ýb,
Pa

lui

ý2
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Droit judiciaires, si peu encourageants. De répon
dre oui, il a réellement eu ce dessien, mais il

Il en est de ce domaine comme de bien Encore La Cauae Cfflre. n'a pas eu le tour d'émouvoir lez catholiques,
d'autres, que l'on soit ou non inspiré de la sûrs qu'ils étaient que la décision de nos
foi religieuse on y est conduit par la garantie Un nouveau jugement vient d'être rendu tribunaux serait ratifiée et confirmée en
morale sur laquelle repose et fonctionne le dans la célèbre cause du journal. Angleterre où la liberté religieuse est recon-
"tème caopératif. nus.- Une souscription, rendu publique par

"Comprýnant le rôle auguste de l'agri- "Le Canada Revue" les journaux, fut même ouverte à cette fin.
culture du là mémoire dont nous avons déjà vs Mais les amis et les protecteurs de la
parl& qui est la puissance vitale de la patrie Monseigneur E.-C. Fabre, archevêque de revue si justement condamnée refusant de

et l'urgence de surnaturaliser son action Pro- Montréal fournir plus longtemps les fonds qu'elle
femionnelle, le Syndicat agricole de la Chaýn- désirait nous permet de croire qu'ils en sont
pagne, sous l'inspiration de son président, M. C'est la Cour de Révision qui a rendu ce revenus à la même conclusion.
de Boham, puiý, à son exemple, dix autres jugefnent aujourd'hui même le 25 novembre Pour terminer, c'ut donc grAce à l'atti-
syndicats de diverses régions de la France, 1895. La Cour était présidée par les juges. tude sage et courageuse du vénérable arche-
inaugurèrent, avant la guerre,'du pélérinages Tait, Taschereau et Archibald. véque, Monseigneur Fabre, que l'Êglise du
£adoration nocturne à Montmartre, le der- Le tribunal a reconnu que l'Évéque était Canada reste donc en possession de deux

nier dim-eh de février. dans son droit, en interdisant le journal et 'documents juridiques delaplusgrande imper-

"Ces implorations se transformère qu'en conséquence, ce dernier ne pouvait tance et qui reconnaissent le droit dupas-

véritables veillées d'armes, dépuis l'effroyable Pas réclamer des dommages. Il a confirmé teur à protéger ses ouaille contre tout écrit
ýlutte, le 7.mars 1915 et le 27 février, 1916. purement et simplement le jugement de la pernicieux. Lw citations qui précèdent sont

Cour Supérieure (Doherty, juge) rendu à reproduites du Propagateur, brochure de
ILmistanoc, réunie autour de M. de Montré4l, le 30 octobre, 1894. Ce tribunal propagande en libraire publiée par l'anéienne

Gafflard-Bancel, député, était ericore pou avait jugé: maison Cadieu & Derome, de Montréal.
nombreuse. Mais de West née lýpensée d'un l' Que l'exercice légitime d'un droit neieéàim% Om»xeho de la Fiance agricole à ALzx,&NDuE 0,&oNûN, Notaire

peýt PÉa donner lieu à unè action en dom-MoMnwtre,, et de l'étaUisseniemt d'une Ville de Troig-Pistoles,
permanent, au Sacr&CSur, mage. Celui qui souffre de l'exercice de ce 15 mai, 1917.J- - , - droit ne peut pas légitimement s'en plain-toqu au aouIrOÙ l'aurore de la paix, se levant dre.rir noe siuon8ý ceux quilffl auront creusés

ë>'ëlaý t à nouveau vers la sainte colline Que lýs évêques, ayant le droit de défendre
aux -fidèles la lecture et l'achat de livres etqùi! protège Paris, pour remercier le Maltre

élè là 1 vie, d' 1 avoir Tetndu à noiý» par \son journaux immoraux ou impies, n'encouraient
rang

de ýmtion glôrieluse. aucune- responsabilité ciffle en exerçant ce
droit; on se rappelle que le journal récla- Au Foyer Feinin n

attendant cette heure triomphante de mait de Monseigneur Fabre des dommagesréponse 'de ]1ý ,, Prions de toute notre au montaný.de cinquante mille piastms.
jugel»ehibklde n'a pas cou-;ourru dans "Là fkurit le Wheur à coté dýiii,'Ik'*-'jexmp de FOUM Oua 'le Jugêment 44 laýCourde Révision. il étaitsi 'chez en ùnààt oqmptè. 40w. renverser îe jugement de -la Cour 'q

-Heà> et du. circonstances le 'S:WrieýiÉeet d'àccoeder Canada Rev 1 ue Fleur printennlére
J(cwi cciô ages au X]àýnt1ànt de dix mille 4qùs av4ogue aýJqui4 twe nS piutieé.

pi4enter unePm pw.t.. À propos', foie W Joieie
ffeUp ftýàtche éclooe au. bouquet4jýn2M e evnt tout/ toi, Notre dWëUiS ."YOhedý'Webâm des h9mmee de 1î'teý, ','nm 'sont, efflimâtéO A, tb Ut'tl* % ' à pétrési. -, , ,, -, -

nOMeý et Poète qui, dip-p

feTmiiýV m&ýA et Duvrim sur la, pj;6m,. pulé,
de'ýQuébM sont les droiti 'de l'ktit â_Pýd fille:. Un* gàtte peute Ycàand amivée k

la pwvmge c la preme ik1ý, : 0 iceltte, Vebue. zê»ùin les leàiïtË, jý,trý au M'Oujet làuipý n luen-et etÙ.,ùý, t aingu:
hum -désim au #o4nitë organiiattur. Si tels sont lei droita.et ha d«ý àelýÉtà et'toutij lea amies. qui nous liaeài

*Ot» ýen agra ÏFoulle
Que w foi *os pères, une: ci Ive et h'ilètud de là prem, co1ikb4eJý àplue fSilà

înfýIigîate, édAire 'nos ý Ames et dhip S ralffOn, PÊgim de iogu>christ 114U.ý-î ..'Nuu effrons à la petite- maman lu tbtdl-
torite nécessaire pourcoridiin-&W les #-ýees

leilà vSux du cSur et iôiihait9tý8 que la fille:dans la et les journauxprï>f«oknneue, S.mm uleiIe juge éiAýereûX et qWest la mère, urw cause de
iamiâlýk. et la condpite 'i ."vidûelle de nuislllei pour lé@ "es confiem il se soit Dcý%r nous S

à' sOÉicitudýî bonheur U" .
notre ïeuple ab

âw' - v k t.ý" les, épo4ùw ion hhexue lice

Wie droit divinquellé pomède dé

partie dû. comité -ël1ý dn *a
a ftà, eux mSursýôuà lal<us(4-li",-,.

Au Xeé:8ié*1ý»Je -%'1JýMne mon hère,
Smwé»uîýe 9>6dailý, -mile 1,'Indéx,,

dont la 10ampavSlégt&=,&Wei ë%,wuVsýw gëlùne et mm
eý't' de par la censurt, gui., le

dela in
»Àýàs e 'dibeMý rév4que deý le am"o=t,

4wý"' tàme, M, isyàna dmit divin, est jugle des r ' s xl>t"M.Pý Îge Èlendort au.: fond de la r,ýmémë las, écrits qui lit %Vine
t

40âeU i îouàlles règlee epéci&1eëýde l'index,,
de curioaité bieh

à en -,&Veý 'une
3904CI6 lievue-8 Inianifïiot44" ymx, clSt unevou divice'.

c»e le cce (Ibux juge-

mente 3gý 4Jýt& deux échee Et qui versérit le c, Rots M.
-92

î 
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quand 14 nuitcommen rembrunir notre quiétude. D faut songer à ceux qui apprend po tj pu e

ce à re sur ce in es 1 6 unes, eelies
ombres desforèts où les troupeaux vont dans notre éntourage ont besoin de notre in- qui ont été dorlotées par les mères, auraient

les. épis chanter pour te Wnir 1. [boire, fluenoe, de notre appui, de nos ou bien du profit à Savoir, même avant de Se
Ik 4ioýt que tu doie aimer, prier et croire, de notre coeur. lancer dam la vie conimgale qu'elles ne doi-
lutter contre levice et contre le malheur La lecture èèrieuse est l'un des meilleurs vent pas étreýà la merci de leurs fournismure

moyens de culture qui soient A notre portée. et qu'elles doivent connattre la qualit et
Comme l'épi des champs lutte dans l'opbre 'é

[noire. BD-!OU$, habituant à ffl chir, elle nous éclaire le prix des aliments qu'elles achètent et qu'el-
Out tous les devoirs essentiels et nous donne les doivent donner aux légumes, aux fruits etQue tu dois te grandir par la sainte douleur, plus approfondie de tout auxune eonnafflance céréales une plus grande part qu'à laLaim ton coeur ouvertaux pitiés fr4ternellqs, ce qui doit svoit àl&fgmn moderne. viande dans la diète familiale.

Et pourit gars orgueil, comme une simple Cette connaissance ne nous éloignera pu - Vécomoniie bien comprise devrait aluW
nécessairement du loyer, car c'est là dire la étre étudiée, et pour fournir à la famille unePour devenir leépi des moimons èternelles 1 famille que noua devons appliquer d'abord nourriture Substantielle et les vêtements
les'réformes que nous rèvem d'étendre jus- nécessaires, Savoir retrancher les dépenses
qu'au dehors. inu tileÀý. le luxe de la toilefte, etc,

Le goùt du, beau en littérature, en pein- Le soin des malades devrait faire Partie de
La Ligue du Ménigères ture, en mu ique, en seulpture, nous préser. la borné- -éducation d'une femme. uran-,

vera des M40crités, dès vulgarités aux West Ous pénible que de voir sur un ldnégliý
LM femmes partout s'or nisnt: on quelles semblent Samuser tant, de gem in- gé, un malade nua couché, auquel on ý apporteloué ou blAmé cette tendance suivant que telligentg.

ga 
des alimeâff sans saveur et mal servis.ement 

et 
Ilai4our 

qu'eQe 

p"

lu tésultate ont été satiifaiLium. ti ou r6préhen- Le dévou Enfin, la Ligue des Ménagères devrait 5non entourage ne doit pu non. plus pécher m ttre les mauNses modes: cçlleg des'Weç, on ne aupplua à niex un.fait qufexiste -em Co

ý,'ýét qui Westaupouvoiide personne d'anéantir, une femme de garder quelques ingtants pour, 'ioikttoi inconvenantes? des vues animées, des
'Il fiut mieux dirijger cette nouvelle puissance trav8illee à sa Personnelle dont les modes licencieuses. Ce quedes, femmes iso-qui s'appelle'14 vie agý,,We, féminine, que de siens bénéficieront 61101lite, largement. IM en'ont pu faire upe ligue de femmes4jaý;jjkw ou à la ridi La fondation dela Ligue 'des, Ménagère. fera n'elle le veut.

La L4Uý, comme. tant &,auý ýeut foumir l'occasion dans chaque paxokee,
inatitutieris kràùiineà néservire de grouper toutes lm remmee, ,pu

Téut 'en wùvant lea dùtr-tion8 du coliliàeàlài,611" 
Sa"PMU"znýdtjpWý ëâe pBnÀ«Ùs, de eupréme et en eU La tille de San Ivador t presque toutê

dauff .chaque qu&*À« dîne th& peuvent dau dm etmjüns: memuelles) àu. et ý de. trous iuog=à;,.que 
problèmees qui mont de, U Omms'était en train 1 e creuser un eàtadier tous les grands- ý d

lë11= . 1 , , loiiîevlau,,derni« coup de.pioche il'
t. pûur. combattrè, iu"tile de et disparut inopinément

Vrii être Pundes dans uz.,,d
premierf "Obaw ýý :M ý 1% ", , trous; en ne atejamais ol:.le erâ exhorbitante, des programm. Les dW

to=tes nn où peng;aim ý4e la Goutte de Lait, eties-co feinýneo
Miwi pour apprendre, à "Dcùè donzées-par deemédecins.dévouM ont

déj& fait un: pën de lumière sur ce lugu dans les Philippines grandle à la bre 7pour çev 
est, "ee

que ces détails a 14 où ut;JS 00 Ppro-
ieS.,ffitduemm et eusse. le môùdifdme. On y voit après le

lipo4tm leurt fâcwté8ý mý er ' serait aussi bien du a famille se pro=enu -«n
ýjM ,ns. fumant

imXùdçe. de bin jg=eo filloz, très étSdueu len fémi cigarette depuis.le père, -la mèeêt
t ail r.orramme s'aMtent bbn »u- si le@ pilis Anee"-es n'Mt. 'Plu$ de à les enfsntu. au-deMaw de cinq busw,-

vtgt au " dà. pem, ionnat>et de

L >§Or pourlm
biéù que l'on ait feui1w tant liveme

4wou à Viw
iluý9-serýbit tempt.4t. -pp -]Id Lu

ý>iý 4MkM Chose' jwâd a

ë

Y.

de la claMM
tfVfëý *â t

le témps
d,ýý 1 ý iý ýýîý C"

-*eut"

kb*» POU",

trop
-'tii 'les

et%ëI ut incapablS de juke

et, mai Aievéffl"

iàw bç

gis eïieW



-LE BULLETIN DE LA FEIME 19

ncouragement

S&]Pascýd,-.9;juin 1917

L& Pournaisë Idéale Monsieur,
Sous pli une piastre et demie pour deux

La Fournaise Sunshine de McClary est absolument années d'arrérage et cinq années d'abonne.

idéale en tout--l'idée--le dessein-la construction-le prix. ment à votre estimable revueý
Je considère que le Bulletin de la Ferme,

C'est la fournaise qui répond le plus à vos nécessités et êst en raison de la collaboration qu'il S'est atta-
ch6e et de l'Suvre qu'il poursuit, rend decompl ête dans son moindre petit détail. réels services à notre province.

gerivez pour le pamphlet illustré gratuit. Bien à vous,
J, D. D.

MACHIND A RETONMcClai
Pow toffl de féra»

'FOURNAISE SUNSHINE on àci..ti= à à-WAMOMlit= àr=Imm.LONDON, 'TORONTO, MONTRZAL là toit lil
F«i"s pour notre offre 8»6"0. NOUWINNlPRG, VANCOUVER ST. JOHN, N. B. auw du

-- w- Peur br4*01I
SAXILTON, CALGARY, SASKATOON, EDMONTON, MI au do

wtrnAuFu onos LI
178 F. 8PADINA AVE - TonoNm ONT.

PluxýcoultAmirs EN altos sailieux thauldik-e a Ibo ........ . ........... 12 .
S&JUdoux chau4ike 5 IbR ...... 281 USu Ne 2.G'RàINZB MT IrAum" 11.50Saindouir chaudière 10 Ibo ........ 281
Petite jambons. . ... ............. 1 le. 00 16,00

Ibo brd.- 0. 77J 0_80 Gr" 0.28 S&I N. i ............. 20.1» 22
48 11» ......... 0.00 0.001.. 841 N Il 2 ....... 20.00INII ............ 0.26 &Umgz, N.,3.20 1.2P ............ M00 17.60

............ 1, sz 1.0 9PMdu rlwl6M ................. 0. 21Q Huile Morue ............. 0.65 0. 7,55
.......... ... 2.00 ?ý00 0-29 Huile LOUP M&AU ......... 0.75 77X
............. 5.00 .&.00- P*U»Wtn »B LA FURUM .............. 0.00 004

................
Pa£= 2,2 SUD

......... 0.86 0,37 Pria jmq*
cmmwim (),46 0.41

..... 13. 10 13 36 se»,Ud C" 0.39 0.46, Peaux Vertu Ne 23àw]6 "0.00...........
Pi*&* Ulm; 12.,40 No 211fIJý1 ' ,01 à il-dé' -8. 0.08.

...... Il 29- Il ........ pignX b«W
....... ......... P" uz .... ..

îý 1"A>1-..- 13_10 13'.10 5
aý*a# Xât, w ris 6,. 80, 't.38 ý?omn v«ux vu Ne 2. 0.00 0.00

0.38 ?06= 0.00 0.80

6.10 Tomto Ne
9430M d'babb, 0.14% 0.15 UoutrMI, No 1 ........ .0 go

............. ......
P NOIR ............

]par lit-te 06q, PIRI . 1.90pri je , , :, t,:» %&Umm,
S'go 0.00

4,00 le 948là»
.7.00

VWQ* 0,11*1 de '1ý ê 6,28
Ne 1, lw *t.

Plée. XIO 2.. la «9. . 1w
I6ý ea 1 $0 Bon" Né 1, b 4rt 0 dopar,

Cebu* ........... et"k Èe 2. . 0 w 0,,w:
ROI V4,91, momp 00 »Q Ge.. e».àLýýîlýýsîà1;ý1

eh le .0 ...... ........ -4 0010. w
-,ai

00-"lu
2,U 2.75ç opjin..

» .4,00 4 w
AU

le, 
î î
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VQM c'Est SAVOIR RELATIONS AVANTAGEUSES 01q PictIr OBTrNmTOUB xm "MMGKB-

RNA?4T L'EXPOSMODI

'Un homme peut certainement acquérir L'Exposition Provinciale de Québec est 1ýt0VlNSWM DE QUÉ-BEC, MN S,ÀDRXUom

'-biàl4ooup de eonnaimnçffl par les livrem, le rendez-vous annuel de tous les cultiva- PliwoNNElTýmmrýNT, ou Pu tEIMR A M.
CXEO.Rois MORISSET, SECRÉTÀMÉ, H&mt-v&-r connu qu'il peut alilut,,Irl&e bien' teurs progressifs de la, province. C'est l'oc-ge, et: teeueiüir bien plus d'informa-vetA "On pour une foule de effl cult4vateurs de ViLla, Qiutlmc

tiong pratiques, en passant quelques jours aux ffl n"ttre eu relations avec un grand nombre
grandes expoeitione comme lExposition Pro- d'autres cultivateurs qu'ils ont tout infflt

le de Québec, où tout ce que le génje à 0onnaltre et avec qui ils ont tout profit de
liu.z" produit de plus perfectionné en art, discuter. En se plaçant même à ce Seul point De toutes les expositions de Cwààda à

iculture, en industrie manufacturière, de vue,: l'Exposition de Québec, à sa raison l'est de Toronto, l'Exposition Provinciale de00 rOuve réuni. IA cultivateur qui veut se d' Québec est la plus importante. et celle quiêtre, et tous ceux qui le peuvent sans nuire
au Courent am" aux. expoeitions. à leurs t ux d ient s'y rendre tous lem accorde le plûs de prix en argent, en outre de

'Cultivateurs de progrès, n'oubliez pu que an$ plusieurs prix spéciaux.
la prochaffie Exposition ProNinciale de Qué-

-bec ouvrira ses portes, en 1917, du 30 doùt au
&.Septembre ineluiivement.

Environ 1,6W prix pour les volailles, êi vous avei-affaire à Québecý si vous av»É,
NU M,&?ZQUICZPAS DE VOJR IXS PAGE15. cette ann4e,. à l'£xpýeitioü Provinciale de quelqu'un à rencontrer, profitez dom! i=des:

4,1.2,13,16,221>tPRt«NTNUýdRODlUBUIW Québec, représentant un montant total excursions qui auront lieu sur tous les cheý-:
fin, CES PAUME VOUBINTÉRPISSERONT CEnT.Ai- dýenviron t2,0ý0.00. Quels seront les heu- mine de W ndant l'Exposition Provinciale

reux gagnants de tous ces prix.? d6 Québec.

s--ý faire -uX

avec. eltiée dâcheter de ýlAgàurarfce sufla Vie, est, une excuse invo --aucoup de
personnes-pour jnýêtre paýs assùrées. Ou lýàùc , insýffisamrnent Une telle peut paýs servir'et! à, une ý.conç bi n- à 1 ue >Oâa notre: 51y-,' laiffl un ýptü de e é rs

Me
, yé, i &,dérèý4. léta, nt en force qüni fej(ý 3 avons Pa d' JýowS& Il le oin$,,-

une ann i cts, a uîês:'ý ýava1en -pm ces argumen quelle Mal heu
etût été pour

Ille 'N0týé Police deýPlàçementGarantiçvûus.per etd'écoriômiM set, SySt6matiquer
ne, man iý re egrrusséé d'aucune fàçon. > Plus que cýélà' dût-il:ari.iv'a> à hb ýe protýgéý,:çar l'Aàstiýanot V t'le, prerniée actif r4alis, 4,

dans iý

atturers ce. ohi
Th M L4e In'ýlsuràn' nypla

J.ýý'r. LAC1iJýNCE di Nie- 126: rui S i-plier

ý,e
.2

8A El', H- LA<ý*

4.,

10ý e1wIpe

-4,

21
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-Lit ]SUUETIN DE LA, FERME

-..,GRAINES DE.. SEMENCE DE CHOIX
8 yu sûr avant de sem m, de vous procurer des gaînes qui sonent oertainffl de lever avec vigueur, pourprodw de beaux fruits. C'est un gros risque d'ache're, r des graines à tout hagWd; pourquoi nt: pas vous fier

tout. desuite à une maàon de réputation, endossée par 109ffl'acheteura patwaits ?

NOTRE CATMOQUE EST-GRATIS Demandu twi d& sult*

0.60MNIM-10 IMM de agle NOTIFIE CATALOGUE FRANCAIS

RECTOR-L'DERYP la plus emplet du Mi
contenant 80 pages, 200 illuotratione et'21 et 23, Notre-Danie Est, -delà de IWO vazidtés deau grain", de 148u.
mes, fkurs, graine de semence, pommiers

MOlNfREAL et plantes de toutes sort«.

C'ut par miWers que des témoignaps semblables nous arrivent
Cotée &nt& »M avm M le dl,«ELI Mr' çtwrom danieu à Toutes vos graixm ont bien Je«. pu umnavatlh porbe bwe »« nom, 90 swent ve- J'ai sulupluà bemu»dteb»de làvous rencre- si grog'que leâtea a ewlpdt& Tom a utm«4$m te mmvuu gâmkw Àmwe èthoftw M wag 8dàM d-Mbe- lowid, tout la rut@ ut de Mime. je wak

gem de Asc," 8,7W lm amb"s. tu mimez MrýxjM»"j = r eaudait de ves gr&&»&

84pi S. Roy.smie"plqýr4 QUI. à

NE ÇOUREZ PAS DE RISQUES, SEMEZ LES GRAINES 'ýDERY"

ommffl. nom pfflm ww dh qw a mm tu mwilmqm
Dumwa le ohm bM Wàkiqus ft"" OUTIS $un D£MANCIL

H E R L D R Yi. X0xTRx",ý Quic.

Vôulézaýv-oug. une couverture ou un Lambris.
ý0

ièh;uitnt à, Péffl ve du fou
apfflence,

xeiiieùr Mâmhé que la tôle
le' coûtant pu un wu d'entrètion
..8 *md4oràmt On ve

Ux cl ante
«J et, -dff érents pour>-,:: lès w a

ýkja'!1 'bâtiments, de là î me etçe

00 AMANT
UE'. :1 -RR



IYM:. Du SA

LA CAPITALE R 1 ý C L E

ý_L'Exposi ion rovinc aie.

"Le lus grand- événement An el de-
la, Province

4prjý 1 1 UL "PIUS.'ix.ST*UMIVIC ET LA.

lî Xxposition Régionale du,3oý *oât, aubier.

ççý00. en. mes en, Lugen
u jýept*m re, pcnir 1a,11ý de, ýQU

ptus de poo pnxI. Pl lè 30Ô Pri

f Célébiation, touchante du 3é Cent

ndiosés Mani estations enalre
lhuréats du Mérite icole ellùi.' de l'grrivèç du premieý cultivateulr.

ut;î
4fI e rdu n, tes â1ýn 4isode dè cëýý 3 415ues.1 ,pe, sé;ie,,aQ Sî44ts ý4é Ï1.

lèu a
folis 1 chem è, < ýfe f

polir, plus imp èý te
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........ .

or Cam

mains our lit,

livraison immédiate
ýýeàbýPR1X VENDANTS-,-.tt>

VOITURES OVERLAND -et W'ILLYSKNIGHT
liql(=LE CAPACITE CYLINDRES PRIX

75 Tourisme 5 pamgers 4 815.00
T Gunsme .5 4 975.00

LEGERS 90 11,ýàtèàne 2 950.00
90ý Country Clàb 4 4 1 110.00

85B-4 Tourisme 5 pusigers 4 1 250.00
S 85È4ý, Routière 3ý 4 1 230.00-

95B-4 4
85 5 4 2AO30-00

-16 Tourisme 5 pass 6 "M5. W
:,85B fflm

.$IX 85B-6 Routière à 1 415.OQ

600-00

Tourisme '7 passagiusYs- si
88-4 passagers 4 50,

-Tourismey 414L îS1-4 2
KNI e7 7,'LÏM 2730

TO 2 7

-1-7 77;. çM MW w»Uà tua wft *M m*im

kî



IT DE LA FERMEBULLE. IN
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RIS ME:
rJ, G 'J E ".U

VQ,'Us d:éie)hlre a poitrine-et qUîMenace de dégénérer en CongoM t ou.,ll..'

T ýAýý R 0_
lé reméd 

qui 
vousý.gu&ira 

comme 
il a, gué

est e ri des milliers d'homthes, de femmes et:4'ePfantýue 1 s élérnents'qui entrent danparce q e slsa composition. Hiiile.de Foie de Morue, Go6dron, TotuVin d'Antimoine, lpeca,, Sac huose, dosés ecicutifiquernent,
fonnea une combioMson mèrveil,ÇUW

pour la guérison rapide des Malodu de la G«V, du Bromtm et du poup»M

TAROL est le spécifique par excellence de la TOUX, du, RUUmE, de la MWMffg..et dei
AFFECTIONS des VOIE$ FIESPIMATOIRE&

2s cents la bouteille

Volius pourrez compléter votre guérison en prenant des PILULES CARDINALES qui effnchissent le g.ang
ap t remontent 1"cenisme.

t l'

ýA01I11j111:M ývw $Jtenu E'f Pftummes

et,
Ëà est eiï

piu dîm fý
ýlY$A» succès P4,P*ýapZt ný,à'

fflrý
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